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BUREAUX—No. 445, me Sussex, Ottawa, et No. 70, rue Albert, Hull.

Chemin de fer ((. M. 0. et 0. Librairie I Rowan et St.tivorge,
CANADIENNE.! encanteurs

ASSURANCE

CONTRE LE FEU,
U LA COMPAGNIE D*ASSURANCE

— ET — ROYALE D’ANGLETERREBUREAU DE POSTE 
D’OTTAWA. MiRtMDS A IMWSSM JOUR de L’AN.ACTIF, •19,000,000.F. X. MICHAUD,DIVISION OUEST.

La route la plus courte et la 
plus directe entre Montréal 

et Ottawa.
T E 8l après LUNDI, 12 JANVIER, 

les trains quitteront les dépôts d’Aylmer 
et Hull, comme suit :

Le soussigné est préparé u accepter, des 
RISQUES CONTRE LE PEU, aux taux le» 
plus réduits sur toutes descriptions de pio- 
priétés qu’il est d’usage d’assurer.

I.E SOUSSIGNE EST AUSSI L’AGENT

Compagnie Canadienne "Trustant! Loan,"
Argent à prêter sur Propriéti<s PokciRiuu, 

en ville 
provinces

En toute» sommes voulues

TABLEAU indiquant Phenre^de

1879—Arrangements d’hiver—187».

l’arrivée et'du 111'HE A Xj :

ITo. SIS Ft vie SUSSES:,LIBRAIRE.
PORTIÎ VOISINE DK CHEZ M. DAGIER.

Ottawa, 14 octobre 1879. CHATFIJELD,Délivrée.Fermée.
MALLES. Livres d’histoire, de priè

res, d’école,
ROMANS INTÉRESSANTS
Objets de piete, de fantai

sie, images, etc-, etc.

S3, H VE RIEEATT.
On trouvera : Vases. Coupes et Soucoupes, 

Gobelets, services de toilette, Lampes, Cara
fes, verres à vin, etc., étc.

Ottawa, 17 décembre 1K79.

R. G. W. MacCUAIG,A.M. P.M. KH.

Train de Train 
la malle. Express

Quitte Aylmer.,....... ..........8.15 a.m. 3.35 p.m
Quitte à Hull........................9.20 a.m, 4.20 p.m.
Arrive à Hochelnga........... 1.50 p.m, 8.50 p.m
Quitte Hochelaga....
Arrive à Hull............
Arrive à A ylmer......

St/ndu Officie! jxmr la Cité df Ottawa 
et le Comté de ( 'arleton.

F-st.-Montréal, Québec,
Provinces Maritimes-.. 
Ouest—Kingston, To-
E.-U., vi 'à Ogdensburg 
Partie Ouest des E.-U
Cité de New-York......
Kemptville, etc......
Manotick...............
North Gower. Kars-.. 
Metcnlfe, Russell, etc 
Pembroke. Renfrew... 
Ashton.St’ville. Huntley 
Perth-Smith’s Fall», etc. 
Sand Point. Amprior- ■ 
Bristol, Clarendon ;....

mond?
Hull...............
Aylmer, Eardley, etc. 
Bas de la rivière Otta

wa. par ch. de fer. •
Gatineau......................
New Edinburgh - • 
Billings’ Bridge ..
Malle Anglaise, tHA N.- 

Y. les Luudi et Mardi

1 00 8 (X' 
1 00 ... • et ù la campagne, il 

do Québecot d’O
dans les

“Le Bien Public” ■

1ST
10 00
iô'oô
9 60

7 00 
7 00 Bureau—No. GO Bue Sparks. 

Ottawa, 29 janvier 1879.8 ÔÔ 7 00
.. . 4 40 
8 00 1

.......9J0 a.ni, 4.30 p.m.

...... 2.00 p.m, 9.00 p.m

..... 2.35 p m, 9.35 p.mj
|c£ ' Hypothèques achetées.Poêle double, le meilleur qui 

existe.
80 pouces.............................. H0

MMHIMDISIMCIieS1 00 il J. Brewer, 
ENC AN T E.U R

T. M. CLARK,

Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON.
Ottawa, 28 mars 1879.

J 00 1 Des magnifiques CHARS SALONS Mint 
attachés à chaque train de passager.
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.
Pour billets et renseignements s’adresser 

et à l’ad-

8 00 2 00S 50
9 50 
9 60 üil AU"3 5Ô 

3 60 86 129 S0 
9 60 143 RUli SPARKS 143.I Magasin PopulaireSEULEMENT LA COMPAGNIEBell’s

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, e 
ministration générale, 13 Place-d’Armes, ou 
au bureau pour lu vente des billets, 202 rue 
St. Jacques à Montréal.

200 10 30 CHEZ M. ESM0NHE Ottawa, 11 juillet 1879........I .Ig 5W n>fs
6 00 2 00 7 80

RELIEIR I.T REIILEI II. m fret du mm.10 U" DKP. LAE MONTH,RUE SPARKS.
N. B.—Ces poêles ne peuvent être achetés 

aux prix ci-dessus qu’en produisant celte

Livres de compter de toute ex- 
pece et de toute dimension, 

ealiierx pour le* écoles, 
etc., etc.

Vieux livre* et musique relie* 
avec gofit et a de*

PRIX TRES HODLKKN.

Une visite est sollicitée.

G. A. SCOTT, 
Surintendant général, 

Division Ouest.
Comotnblc et ny:en t général 

Syndic officiel pour le comte de Car
ie ton et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR
ssurame contre le leu

BUREAU PRINCIPAL 
No. 8 RUE JACQUES, HAMILTON. 

PANADA.
G. A. STARK,

Agent général du fret et des passagers.
CHAS. DESJARDINS 

Agent général

annonce
Malle Anglaise, via 

Halifax, le jeudi.... 
Malle Anglaise, sac sim

ulé’ îentaire............. I? W. HENDRIK. - 
W. H. U .v SCO,

- - Président. 
Vice-Piésidcnl.

corn pagine d'a

La compagnie d’assurance “ Québec."
La compagnie d’assurance “ Lancashire.’’ 
La compagnie d’assurance •• Standard Lit* 
La ligne rte steamers '• Anchor."

ld COIN DBS R VUS DE

D1IŒCTEUK8Toutes lettres cnrégistrées doivent être mise à la
OOBKou.c J'araiiCO. I/E6LI8B ET miBKRLAID,BEAUX Edward Hitiwn, 

J. M Lutlvidgc,
H. A. Ta.eus,

John Eastwood, 
Chas. M. CounselI, 
James Sampson,

"N

Bureau ou les Mandats sur la Poste, c’est deruis 
^heures,1A.M", jusqu’à •> heures P.M.. chaque

Ottawa, 24 Nov. 1879

OTTAWA.
F. X. MICHAUD,

482, Hu© SUSSEX,
OTTAWA.

Bureau, 161 me Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1879.

Alexander Duncan
la

LE CHEMIN DE FEU

Stz Laurent et Ottawa.
T E et après MARDI, le 28 OCTOBRE 
-LJ 1879, les trains voyageront comme suit:

M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

aux prix les plus raisonnable».

somme!'
mpnie est er état de prêter 

ut t-ui la garantie de 
g et court terme jusqu'à 
les conditions les plus 

qui ont le privi- 
et l’intérêt, en

G, P. BAKER. Maître tU . T. RAJOTTE,
Un ns Fonciers a

Syndic omclcl 20 uns n elle I.lli'i.
Pour le comté de Carleton et tavih ï"Vrinci,»,l

drÜtUwa, Comptable et Collecteur. versements égaux, soit tous les ans, tous les 
... _ , six mois ou bien tous les trois mois, selon les

Buts'a u : 64 ni© Wellington, Ottawa conditions de paiement de lu Compagnie 
Ottawa. 14 août 1879

s dPost*. A PRIX RÉDUITS.
6 septembre 1879.Reliures ordinaires, tranche dorée de |25c. 

à $1.00 chacun.
Reliures tranche dorée avec agraffe de 50c. 

à $1.50.
retours avec agrafe, de

iruu leursC Alex. Mortimer. Ottawa, 20 octobre 1879.
Riches Reliures en 

$1.00c. à $4 00
Couverture en ivoirine avec agrafes, de 

$1.00 à $3.00.
Couverture en 

de $1.50 à 
Couverture en 

à $10.00.
Livres d'histoires instructives et amusantes, 

reliure de fantaisie, de 50c. à $10.00 ch.
ges, Alphabet et Contes illustrés 

pour enfants, de 50c. à $10.00 chacun.
Bibliothèque Rose illustré et Bibliothèque 

des merveilles ; Collections choisies et variées 
pour les adolescents et les adultes ; vol. in. 12 
richement illustrés brs. 55 rts.; reliure perca
line ordinaire, 80 cts. ; reliés en percaline 
plat or 88 cls. le vol.
“En vente à la Librairie,

Laissant Ottawa Arrivant à Ottawa

PROTECTIONPapeterie, Reliure, Manufacture- de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre. 

mi-immniK.

O. XT'. GRllEND,
Directeur du département lithographique.
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

( lüwin de Fer Intercolonial, Pour l’Est, l’Ouest et 
le Sud à ll.OOa.m.

De l’Est et de l’Ouest 
à 6.20 a.m.

De l’Est et du Sud à 
3.55 p.m

De l’Ouest à'6.30 p.m. 
De l’Est à 6.00 a.m.

HYPOTHEQUES ACHETES.
On peut s'adresser personnellement 
irenux de ht Compagnie ou bien par le

Ai.kx. MacADAMS, 
Gérant

metal doré ou Caoulchoux 
$3 00.
ivoire, avec agrafe, de $2.50

imiKHtiKMENT.ARRANGEMENTS D'HIVER. A
Pour l’Est, à 2.15 p.m,

Pour l’Est et l’Ouest 
à 10.30 p.m.

adressées à

COMMENÇANT LE 17 NOV. 1879. F. DUHAMEL,
TL y a, tous les jours, des trains expiess, à 
JL parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches exceptes), aux heuies suivantes : 
Partant de la Pointe-Lévis.............. 8.15 A.M.

*• Rivière-du-Loup- ... 1.40 P.M.
Arrivant à Trois Pistoles......

h Rimouski....
Campbellton................... 9.15 “

“ Dalhousie............

Newcastle..........
Moncton..............

B Halifax.................
Les trains de Saint-Jean à Halifax restent 

à Moncton chaque dimanche.
Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 

et de Saint-Jean ù 5.05 p.m., le samedi, res- 
ient à Campbellton le dimanche.

Pour renseignements relatifs aux prix de 
passage, billets, tarif du Iret, heures de dé
part, etc., s’adresser au

Les billets donnent droit à des chars salons 
attachés aux trains quittant Ottawa à 
3.00 p.m. et Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
ainsi aux voyageurs la nécessité de changer 
de chars à Prescott.

Un char Sofa sera attaché au train du soir 
passagers allant à

Livres d'ima désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, eu général, qu’il a transporté son étal au

*ARUHÉ DU QUARTIER DT, èlill “ B,”
icujjé par J. Cassidy, où il tiendra 
il un approvisionnement de

R. C. W. MacCUAIG, 1 E moyen le plus certain de protéger votre 
1 J Bourse, est d’acheter à I* “Arcade" et 
la meilleure manière do protéger les fabri
cants du Canada est d’acheter vos marchan-

Alex. MORTIMER.

104, 196 ri 19» Rue SPARKS.
Otuiwa, 22 juillet 1879.

Estimateur et agent général d’uss'uranci 
et de billets.

ci-devant oc 
cunstammei: No. 09, RUE SPARKS, OTTAWA... 2.41 " 

...........  4.25 « pour accommoder les 
l’Est et à l’Ouest.

Connexions certaines a 
le Grand Tronc, de l'Est 
avec ceux des chemi 
town, d'Ogdensburgh et Lac Champlain, 
et d’Utica et Black River, à Ogdensburgh, 
' enant de et retournant à New York, Boston 
et tous les points du Sud et de l’Est.

Aussi Syndic(Mïiciel.
On a besoin d'Evaluateurs attentifs et de 

confiance, dans chaque comté.
Ottawa, 29 janvier 1879.

Viandes de toutes sortes “L’ARCADE”...........  9.55 "
........... 12.00 A.M
...........  1.42 «•
...........  5.00 “
........... 9.25 “
........... 1.40 P.M

Merveilleuse invention.
LITHOGRAM PATENTÉ DE JACOB

vec les trains sur 
et de l’Ouest, et 

de Rome et Water-

liANS LA MEII.I.KDHE CO.NDII ION.

Reconnaissant de l'encouragement libéral 
qu’il a n

Ottawa, Il Nov., 1879

J. B. ROLLAND ET FILS. 4an
Tweed Canadien Pore Laine 60ct».

Nos. 12 et 14 Bue St. Vincent, Montréal.
Ottawa, 12 décembre, 1879,

(.u par le passé, il espère que ses 
lui continueront leur patronage

do do 75 “doJames Mitchell et Cie.Breveté le 16 juillet 1879.
do do do 80“son nouvel établissementTEMPS, AIIGKNT ET TRAVAIL DE SAUVÉ. Prennent In liberté d’annoncer qu’ils 

devenus les acquereurs du siège d’alfai 
de rétablissement de la ci-devant i 
MORRISON, McKKAN et Cl K 
confection en gros de biscuits et 
66 rue York, OLawa, et y 
changement.-, et des . aniéd 
mettront sur un pied de concurrence avanta
geuse avec les premières maisons de lu Puis
sance, tant pour la qualité des produits qui 
pour les conditions de vente, et, conséut 
ment, ils font appel avec confiance au < 
merce en demandant une paît de son patro

d'affaires et 
compagnie 
, pour la 
pâtisseries, 

font exécuter i

Un tailleur de première classe est atta
ché au Département des ordres, el 

nous garantissons pleine satis
faction à ceux qui achète

ront à

CELEBRES

Bière et Porter
10 impressions à la minute. Au-dessus df 

tressions ù .a fois.On peut se procurer au Bureau des Billets 
de la Compagnie,à Ottawa, des appariements 
dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New York 
d’ügdensburg et Lac Champlain allant à 
Boston.

la ci-dev
ses, rôti lea Will HttWIl.Pres

enfant peut le travail lei 
Indispensable pour Syndics officiels, Avo

cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension des 
cartes postales, des billets, des leltres et pa
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
$2.50, $5, $7, et $9.

J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal. 
en vente chez

James Hope et Ole
Agents a Ottawa 

. Ottawa, 20 août 1879

ns ou batteriespot
est si simple qu’un

, et sur le chemin tordions qui les
211.1, RUH CUMB1ŒT.AN1).

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc-

DAWES <& Cie.
LACHINE.

FLc’VZSk rcadeCAPT. McCUAIG,
Rue Sparks, Ottawa.

Les trams voyagent sur l’heure d’Ottawa.
THOMAS REYNOLDS,

Directeur Gérant, Ottawa
Autrefois llunton.)D. POTTINGEH,

Surintendant-en-chef. FonrelN comme â l'ordinaire 
et en bouteille*, an bu

184, RUE DU CANAL,
Vis-à 

Bate &
S6T Toutes les commandes reçoivent 

une attention immédiate.

en futaille*
Ottawa, 28 oct. 1879 9î H %, RU K SPARKS,

euo. nüPürsAucune concession de terre ou exe 
de taxe ne sera demand

Importateur et marchand de mphofiPOUDRES DE CONDITION D'JLMNDER ée, bien queAUX INVENTEURSî
J. Courscïïe & Cie.,

-vis ie magasin de gros de C. 'I 
Cie. Tapisseries et de decors. penses soient considéra j 

Notre boulangerie au No. 146 
lonjours le patronage de 

de première qualité.

J. MITCHELL bt Cib., 
146 Rue Bank, et

Ottawa, 27 lanvier l«7«.

Ottawa, 26 Déc. 1878Bank, u 
ceux qui aimentKOUl.EN POUR le* ROGNONS

ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES
POUR LES

Chevaux

EUGENE KOBITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIER

loiPeinture, huile, vitres, mastics, 
Ottawa, 22 octobre, 1879.

vernis, etc 
laJ. POCKLINGTON,

eiBIER ET POISSE 66 Rue York.Gerant.Solliciteurs de Brevets d'invention, 
Dessins de Fabrique, J\1 arques 

de Commerce et de Bois. 
Agences et Correspondants aux Etats- 

Unis, en Angleterre et en France.

J. COtiHEÔLLE & Cie.,
Chambre Victoria, 

Vis-à-vis le bureau d> s Brevets, 
OTTAWA,

B. P.—Boite 68.

Napoléon A mietteOttawa, 27 novembre 1879. PRATIQUE.

Fait aussi lesDR. A. ROBILLARD. BARBIER COIFFEUR,

No. 2551 RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’Hotel “Royal Exchange.”

AGENT a Ottawa :-C. STBÀTTON. 
Coins aes rues Dalhousie et Saint-Patrick. 

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célèbres 
dans tout le Canad 

ne se trouvent que chez 
Je mets donc le public 
contrefaçons.

/ xN trouvera toujours 
V/ Magasin, au Marché 
By, de même que son 
Marché Wellington, a\ 
ment complet de Poissui 
toutes sortes, qu’il vend 
à des prix très rédi

I’Ami Moïse à soi; 
neuf du Quai ii(-i 

représentant dans !-■ 
ec un approvisionne- 

(le Gibiers d- 
comme j or le pass*'

AGENT, LISEZ CECI. OUVRAGES EN CHEVEUX.CHIRURGIEN, OCULISTE ET AURISTE.
\ Ol."N paierons à des agents $100 pin 

Xv mois de rétribution, Irais à p .’t, ou 
nous leur abandonnerons une rclenuocousi- 
iléiablc pour la vente du privilège do nos 
réent' ii merveilleuse» inventions. Bous 
.tomme:, si cieux duns 
tv-hanlilloiis gratis.

Doriims et plaqués de toutes sortes,a pour leur efficacité, 
M. C. STRATTON, 

en garde contre les

T- ALEXANDER.

Attention spéciale donnée au traitement d«f 
maladies aes veux et des oreilles.

AU PLUS BAS PRIX.I Bureau, No. 60 Rus Rideau, Batissk du John I 
• Tu ourson. I IGARES, Tabac ei Pipes de première 

qualité constamment eu mains.
Ottawà, 26 Déc. 1878,

ce, que nous avançons 
Adresse

SHERMAN ET CIE., ManhalL Mich.
MOÏSE LAPOINTE. 45, Riir RIDEAU, Block Egleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.
Ont.

Ottawa, 26 Déc. 1878Ottawa, 7 nov., 1879. Heures du Bureau de 9,4 4

DECISIONS JUDICIAIRESneuse provenant du revêtement 
intérieur du conduit auditoire, 
qui vient se rattacher au même an
neau osseux,et par son union avec 
cette dure-mère, occasionne la 
grande force et la solidité de la
membrane du tympan......

—C’est foït bien, ma savante, 
mais m'expliqueras-tu ce que si
gnifie ce mot : la dure-mère ?

petite curieuse !... 
c’est un terme d’anatomie qui si
gnifie la plus intérieure des trois 
membranes qui enveloppe le cer
veau et la moelle spinale ; ainsi 
nommée dws, à cause de sa résis
tance très-grande comparée à celle 
des deux autres membranes qui 
enveloppent l’encéphale, et mère, 
pareequ’on croyait qu’elle formait, 
par ses prolongements et ses ex
pansions, toutes les membranes 
du corps. On la nomme aussi mé
ninge : préfères-tu ce mot-là ?

—Oh ! certes mais où as-tu
appris tous ces termes ? je suis 
vraiment surprise de t’entendre
discourir ainsi......

—A la clinique, ma 
amie, et pour m’y introduire je 
m’habillais en homme, oui, 
jeune étudiant, pour mieux frau
der et tromper la surveillance des 
gardiens; hein, ce n’était pas mal

brane du tympan, se divise en 
trois pointes par lesquelles il y 
est fixé.

— Je suis fort aise de cette défi
nition des quatre osselets, car j’al
lais me reconnaître d’après ton 
’angage nuage.. Tu sais que mon 
père est propriétaire de forges 
dans la Nièvre, et tu connais mes 
goûts pour le manège.....

—Toujours spirituelle et en
jouée! ma chère amazone.... Tu 
chantes et tu ne connais point l’ad
mirable construction de ton être 
si sensible, si sympathique lorsque 
tu nous fais entendre les grandes, 
les merveilleuses partition de ton 
sublime Rossini !

—Encore du sarcasme : Tu ne 
changeras jamais, je le vois ; mieux 
vaut te laisser disserter sur l’o
reille.... Reprends ton sujet, excel
lente et digne savantasfe.

—Je reprends, en effet, et

Di ou me t arde d’étre saianl,
D’une science si profonds !
Les pu* docies, le plus tou vent,
8o t les plus soties gens du monde.

cle joue un grand rôle dans le 
phénomène de l’audition.

6 Au marteau est annexé l’os 
nommé l’enclume ; il forme avec 
lui une articulation invariable, au 
moyen de petites éminences et de 
cavités correspondantes, ainsi que 
de l’intervention de petits liga
ments en cette partie. Cela a lieu
de telle manière que l’enclume 10. Il existe un canal appelé 
conserve encore un mouvement trompe d’Eustache (aimi nommée L, ,,, ,«k va et vient. j à <Js, de sa forme'et de l'anato-

to. A la pointe d’une des jam- tmste qui en a donné la desenp- | s arrérages qu’elle doit sur l’abon- 
bes de l’enclume est adhérent un I tion), qui communique de la ca- renient ; autrement, l’édit» nr peut 
osselet très-petit, nommé l’os or- du tympan au palais. c ,n limier à le lui envoyer jusqu’à ce
biculaire ou lenticulaire, placé en- dernier mot me remet en qu’elle ait payé. Dans ce cas, l'abon-
tre l’enclume et la tête de l’étrier ; mémoire un jeu de mot de Saint- 110 est b nu de donner, en outre, lo
il aide à leurs mouvements. Arnand : l,lr‘*.d.ci 1 -"O;

ment du paierneu , qu il ait relira 
ou non 1 journal du bureau de poste.

CHRONIQUE MUSICALE ou tambour, il existe une autre 
ouverture appelée l’ouverture 
coehléaire (en forme de spirale). 
Cette dernière est placée au bord 
de la membrane du tympan, et 
dans un plan verticale par rapport 
à cette membrane ; l’ouverture 
coehléaire est formée par une 
membrane très déliée.

intime de mon père, m’avait auto
risé à me déguiser ainsi, et je puis 
t’assurer qu'on n’a jamais reconnu 
mon sexe sous ce charmant cos
tume. Est-ce assez d’explications, 
ma belle enfant ?

—Oui
rossant cette description de l’oreil- 

continuez, ma chère Escu-

CONCBUNANT LES JOURNAUX.
(Pour le Canada.]

I lo. Toute personne qui relire ré- 
gu lien ment un journal du bureau 
de po>te, quYllc ait souscrit ou nouj^ 
qu ■ ce journal soit adressé h sou 
nom ou a celui d’un autre, est res
ponsable du paiement.

—Vous saurez donc, ma chère 
amie, que l'oreille se devise en 
trois partie, extérieure, moyenne 
et intérieure. La partie extérieure 
comprend l’auricule et le conduit 
auditoire ; la moyenne comprend 
le tympan ou caisse, et l’intérieure 
renferme le labyrinthe, etc.

1. La première chose qu’on 
aperçoit dans la cavité moyenne 
de l’oreille est une membrane très- 
lucide, appelée membrane du tym
pan, parcequ’elle ferme la cavité 
du tympan qui lui est superpo
sée; le contour elleptique de cette 
membrane est solidement fixé par 
un anneau osseux de même forme.

2. La membrane du tympan 
est composée (malgré sa ténuité) 
d’une double expansion membra- 
meuse ; l’une, intérieure, est le 
prolongement de la dure-mère en
trée dans la cavité du tympan 
par une fissure qu’elle ferme en
tièrement. En se répendant dans 
tout l’espace intermédiaire de 
l’anneau, elle produit ainsi la sur
face intérieure de cette membrane.
La surface extérieure est formée 
par une autre expansion membra- joué ? Le professeur seul, un ami de ce marteau, contigu à la mem-

mais, c’est fort inté-

le
lape !

3. Au-dessus de la même mem
brane se trouve la cavité' du tym
pan qui forme la partie moyenne 
de l’oreille ; sa forme est à très 
peu près sphérique (sphéioïque a- 
plati),si on la considère,abstraction 
faite d’une autre petite cavité qui 
s’unit à elle par la partie infé
rieure, et dans laquelle viennent 
se cacher en grande partie les 
petits os dont je vais parler.

4. On rencontre immédiate
ment dans la cavité du tympan, 
en quittant la membrane, quatre 
osselets appelés le marteau, l’en
clume, l’os orbiculaire, et l’étrier. 
—Tous ces noms sont donnés à 
cause de l’apparence de similitude

chere'qu’ils ont avec les objets connus 
sous ces mêmes noms, mais non à 

en cause de leur fonctions.—Le mar
teau est tellement adhérent à la 
membrane du tympan, qu’il en 
tire le centre en dedàiis ; le manche

—Ah! la

Certes, à Paris l'on vit beau jeu, 
Lor-qu’une nuit dam»! Justice 
Sv u il le palais tout eu feu,
Pour avo;r trop mangé d.épice.

Gustave Smith.

8. Le dernier des osselets est 
l’étrier. L’étrier ferme par sa base 
exactement l’ouverture dite ou
verture vestibulaire, au moyen 
d’un ligament adhérent à la fois à 
la base et aux bords de cette ou-

3o. Tout abonné peut être pour
suivi pour . bonnement dans le dis
trict où le journal se publie, lors 
même qu'il demeurerait à des centai
nes de lieues de . *t endroit.Nous offrons des avantages consi 

verture, non pas de manière à ren- .jévables ;î ceux qui voudront faire de
dre impossible tout mouvement 
de l’étrier, mais bien à permettre 
qu’il puisse un peu monter et des
cendre, en tenant toujours l’ou- a lout" f*îrsoline 9ul 
verture vestibulaire fermée. Un jabonnements paj 
muscle aboutit à son articulation édition quotidienne ou à 1 édition 
avec l’enclume

4o. Les tribunaux ont décidé que 
le lait de refuser de retirer un jour
nal du bureau de poste, ou de chan
ger de résidence el de laisser accu
muler les numéros à l’ancienne 
adresse, constitue une piésomption 
et une preuve prima fade d’intention 
de fraude.

la propagande dans 1 mi érêt de notre 
journal. Il sera donné 15 pour cent

nous enverra 
■és d’avance à5. Un muscle bien évident 

aboutit à l’une des trois pointes 
du manche du marteau ; il tend 
et tire la membrane du tympan 
un peu en dedans ; si on e coupé, 
aussitôt elle se relâche. Ce mus-

hebdomâdaire. Si ou le préfère, il 
9o. Indépendamment de l’ou- sera donné un abonnement gratis à 

verture vestibulaire, située dans toute personne qui nous fera parve- 
la cavité du tympan, dite caisse nir le même montai.
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FOMPFS FUNEBRES,
A toujours en mains un assortiment (Var

de toutetides en usage pour les funérailles, ( 
qualité et pour tous les prix. Plusi

MAGNIFIQUES CORBILLARDS
!oul*nis à ordre 
réduits.

Le tout à des prix tr s

J OS. SENEGAL, 
No. 261, rue Dalhousie. 

Ottawa, 26 décembre 1878.

%®

M
O

N
TR

EA
L.



(

à

ét

Lj
se
ét
ch

St,
de

dé
r"
tie

lai

lot
Pi
pi^

1

I
I

Gis
1

des

I

qu

A

(

à ei
C

de |

il

vi 11
T

ici.
D

don
bres

A

la | 
la c

P. i
de 1
et î

pe.

de I

19,:
de i
956,

nen 
te in 
Car 
veil

dav
de

l
gag
fair
En
j°y

Ol

figl

à n

de

des

à

■ ;

.

Nous commencerons demain la 
publication d’un nouveau roman in 
titulé * “ Anna Dieu—le—veut." C’est 
une traduction d’un roman écrit en 
langue flamande par Auguste Snie 
ders, auteur de plusieurs ouvrages 
très estimés. La “ Société générale de 
la librairie catholique ” a entrepris 
de publier des traductions de tous 
les romans de cet auteur. Celui que 
nous allons reproduire offre un inté 
rôt tout particulier.

Nous lisons dans Y Univers du 31 
décembre sous la signature d'Eugène 
Veuillot :

Au total, le nouveau onhiiet »*st à 11 
i gamb.niistc et i uuvrv. Sauf .vl *j Frey

cinet qui, s'il est'un si-éçiuliste <!• rncôtu, est 
aussi un illuminé dangereux et un ambitii ux 
sans scrupules, 1 n'y a à aucun Immm 
poi tant. M. Lepôre et surtout >i. Ferry ont 
fait et pourront fa re encore du bruit et du 
mal, mais par eux-mômes ils ont toujours été 
et restent sans action comme sans autorité. 
Leurs collègues ne paraissent pas de taille à 
-emplir un plus beau ni plus grand rôle. 
Hommes de des 
remplacent et ceux auxquels* ils s’associent, 
ils obéiront servilement à M. Gambetta et 
coni'Jiront la France a. bord du fossé où

denouement et, nous devons l'espérer, du

LE DEBOISEMENT ECHOS DU JOUR ministre de l’agriculture ; M. Tassé, 
M. P. ; M. le chevalier G. Smith, d’Ot
tawa, viennent d’ôlre élus membres 
honoraires de l’Institut Canadien de 
Buckingham. MM. A E. Evanturel 
et L W. Pambrun, tous deux d Otta
wa, ont été élus membres correspon-

Cette jeune institut on que nous 
venons de mentionner, donnant tou
jours u’excellents signes de vie, tient 

éguliére les mercredi de ch 
que semaine, et voit le nombre de ses 
membres s’accroître dejoir en jour. 
D’après une des clauses de sa consti
tution il fallait, pour en être membre 
actif, résider dans le village de Buc
kingham, mais on ne tarda pas à l’aj 
mender de manière à permettre l’ad
mission de tout compatriote demeu
rant dans le canton du môme nom ; 
et on s’en prévalut immédiatement. 
MM. L. Moncion, E Migneron, et 
quelques citoyens, tous de l’Ange 
Gardien, furent en effet présentés à 
notre Institut, et admis, par un vote 
unanime, à en faire partie.

Ne serait-il pas désirable que, dans 
le reste de la vallée de l’Outaouais 
les Canadiens-Français imitassent 
l’exemple donné par leurs compatri
otes des bords du Lièvre ?

Un des nobles b its que ceux-ci ont 
en vue, c’est l’acquisition d’une bibli 
othèque, où l’on compterait surtout 
la plupart des œuvres de littérature 
canadienne. Cependant, comme leuis 
ressources financières sont encore 
très restreintes, un assez long temps 
pourrait s’écouler avant qu’il leur 
soit permis de réaliser cette belle idée 
si personne ne viem à leur aide. 
Ainsi les Dames et les Messieurs qui, 
en faveur de l’Institut Cananadien 
de Buckingham, consentiraient à se 
désister de quelques livres, seraient 
je crois, très bien venus, et feraient 
ni plus ni moins qu’une œuvre patri
otique. Ils pourraiei-t s’adresser au 
Président, M. F. A. Beaudry ; ou au 
Secrétaire, M. F. X. Boileau

Mercredi, 28 Janvier, 1880 FABLE LISTE DES PRIX
ira

Une polémique „très-acerbe est en
gagé, depuis quelques jours entre le 
Canadien et ['Evénement.

C. S. Shaw k CieIII. César, chien d’arrêt renommé,
Mais trop enflé de son mérite,
Tenait arrêté dans son gîte 

Un ma’heureux lapin de peur inanimé.
—Rends-toi, lui cr.a- -il d’une v Jx de ton-

Qui fil au loin trembler les habitants des 
[bois.

par ses exploits, 
il toute la terre.

SOMMAIRE
Chez nous, l’habitudj est reçue de 

tailler en plein drap, sans réserve ni 
scrupule. On traite la forêt comme 
aux premiers temps de la colonie, 
alors que la crainte des Iroquois for
çait nos pères à supprimer les lieux 
de retraite de ces barbares. La guerre 
à la forêt est en permanence. La paix 
est faite depuis longtemps avec les 
Iroquois vaincus. Allons-nous atten 
dre la chute du dernier pin de la 
bailleur des terres pour enfouir la 
hache du combat ? Si oui, c’est que 
nous voulons payer les frais de la 
guerre ;—ils seront plus lourds que 
ceux dont Bismarck a chargé la

Si nous continuons les pratiques 
actuelles, il en sera bientôt de “cette 
immense richesse ” comme des terres 
du Bas-Canada obérées par l’igno
rance et maintenues par la routine à 
un niveau de stérilité désolante. 
Inutile de se. voiler la face /et de se 
désoler, il faut agir sacs retard.

Dans sa partie colonisée, le Bas- 
Canada est plus dépourvu de 
forêts que n’importe quelle 
contrée agricole de ,’Europ 
n’est pas croyable, dira-t on. C’est | 
pourtant la vérité.

La négligence commet les sept 
huitièmes, du mal do it le domaine 
forestier souffre annuellement.

JDES PRESENTSLa victoire de Cornwall.
Le déboisement: Benjamin Suite. 
Echo* nr jbir.
Mgr Fabre a Montpellier.

Nouvelles de Buckingham : F J. B.
RinVICK TKUteltAPHIQUB.

A travers Ottawa.
Chronique musicale : Gust. Smith. 
Marchés d’Ottawa.
Marchés Etrangers.

M. Joseph Simard a été nommé, 
samedi dernier, à l’unanimité, prési 
dent de la Société du Crédit Foncier 
du Bas-Canada.

JOUR DE L’AN
Je suis César connu 
Et dont le nom rempli

A ce gran l nom, Jeanni-t Lapin,
Rec mmiudant à Di .-u son âme 

Demande d’une voix trem 
—Très sérénis-ime mâtin,
Si je me rends, quel sera mou destin ?
Tu miur.as.—Je mourrai ! dit la bête in- 

[noc-nte.
—Et si je fuis ?—Ton tré 'es est certain.

—Quoi? reprit Familial qui se nourrit de 
[thym,

Services à Déjeuner
laine do Chine.................. $8,00 à 1215.0#

Services à Dîner en I*. de C...2000 “ 75.00
a-seance r

■ :ie pen 
lante : Th- “ ... 3.o0 -

Une taxe d’un nouveau genre. Une 
dépêche de Berlin dit que le gouver
nement doit imposer une taxe sur les 
annonces des journaux. A quand la 
taxe sur les faits divers?

10.00 “ 12.0#
“ en Majolique 8 00
“ de Lome..... 10.00

de Téte-à-fête......... 4.50
à Thé pour 5 heures. 5.00 " 10.## 

upespour A.-D. 
de Chambre à

Tasses et Soucou 
Jolis Services

Coucher ............................. 4.00 “ 18.00
de Table, en Bronze... 1.00 “ 10 00

... 1.50 “ 7.50

... 1.00“ 6.00
... 1.50 “ 25.00

LA VICTOIRE DE CORNWALL Des deux côtés je dois perdre ia vie 
Que votre illustre sein 

Veuille me pardonner, puisqu’il me faut 
[mourir.

Lampe,
Le duc de Broglie a prononcé, de

vant le sénat, un du cours remarqua 
ble contre la loi Ferry sur l’éduca
tion. M Chesnelong a également 
attaqué celle loi, et s’tst fortement 
prononcé en faveur des conseils supé
rieurs d’éducation.

gneurie Passage........
“ pour le Dîner........
“ de Salon............
“ pour Chambre à Cou

cher...................... 25 " 4.00
“ de Bibliothèque

Celte fameuse réaction libérale 
dont parle tant le Globe ne parait 
guère à l’ho'rizon. L’élection de Corn 
wall qui a eu lieu hier ne nous en four
nit aucun indice. Loin de là. Le Dr 
Bergin a non-seulement battu son 
adversaire, tout comme le 17 septem
bre, 1878, mais sa majorité est six fois 
plus forte. De 38 voix qu'elle était 
alors elle s’est élevée cette fois à 182.

Si j’ose tenter de m’enfuir.
Il dit, et fuit en héros de gare ne.

Caton l’aurait blâmé ; je d s qu’il n’eut | a< 
[tort,

/ Car le chasseur le voit à peine,
Qu'il l'ajuste, le lire...et le chien t mbe mort. 
Que dirait de ce ï notre bon La Fontaine? 

Aide-toi, le ciel t’aidera :
J'approuve fort cette morale-là.

1.00“ 6.0# 
Chandeliers de 2, 3, 4 et 6 lumières.
Pots ne Fleur de goût en P....$1.50 “ 3 50
Vases de goût en 
Huiliers Plaqués 
Epargnes on Cry 
Magnifique Sen 
Urnes de Goût, Services complets.. 1.50 à 5.

L'-iscà l$3 
..........50c

P 50 cts à $12
Staf

ices de Toilette.....

$2 à Voo
1 “ 5.00 
1 “ 6.00

truct on comme ceux qu'ils

Avant son départ pour le Canada, 
la princesse Louise a assisté à une 
soirée offerte par lady Lindsay, à sa 
résidence de Grosvenor Gallery. Le 
prince de Galles, le duc d’Edimbourg 
et toutes les célébrités politiques, 
littéraires et artistiques y assistaient 
étalements.

Napoléon (à 16 ans).
qui dès demain les pousseront, lus 

mber. Alors nous serons près du Théières de Goût..........
Crachoirs en Majolique

“ Lome........ ............................ 75c.
•• en Porcelaine.............. $1 à 1.50

Tasses et Soucoupes à Thé Harlequ ns.
“ “ Présenta Lion... 20c. à $1.

............ $6 par paire.
et Grave..$l à $6.00

LETTRE DE BUCKINGHAMAu reste, voici le nombre des votes 
reçus par chaque candidat. [De notre correspondant spécial.]

Quelques inexactitudes, ou coquil 
les, se sont introduites dans ma dur 
nière lettre, et vous me permettrez 
de les rectifier. Voyons d’abord le 
ic paragraphe : “ Puisque je 
permis de le nommer, j’ajouterai que 
M. l’abbé F Michel s’intéresse beau
coup au développement du nord de 
la paroisse et qu’il a une liante idée 
de l’avenir de celte immense partie 
encore inculte de notre beau pays.” 
—En lieu et place du mot “paroisse ’ 
lisons le mot province, et cela fera 
tout un monde de différence.

Passons au cinquième paragraphe :
“ Un citoyen de Buckingham.............
affirme qu’il y a des groupes de co
lons établis tout le long et jusqu’à la 
rivière du Lièvre."—Les lecteurs 
n’ont pas dû bien saisir ce que signifie 
tout ceci ; mais il en aurait été autre 
ment si, comme cela devait être, on 
eût lu : “ Un citoyen de Bucking
ham.......... affirme qu’il y a des grou
pes de colons établis tout le long de 
la rivière du Lièvre, jusou’à 120 mil
les de son embouchure.”

Bergin. McLennan Son Excellence le gouverneur gé
néral est parti, cette après-midi, à 2 
heures, par le chemin de fer de Pres
cott, pour Halifax où il va à la ren
contre de S. A. H. la princesse Louise. 
Plus de cent personnes étaient à la 
gare, bien que ce départ n’ait pas été 
annoncé. Nous y avons remarqué le 
major de Winton et sa dame qui ac
compagnent Son Excellence, le major 
Ralph qui fait aussi partie de l’escorte 
ainsi que le Dr Baldwin. Le général 
Selby Smyth, le colonel T. Ross et 
plusieurs autres personnes distin
guées étaient 1^pour souhaiter un 

bon voyage à Son Excellence.

Ville de Cornwall—
Cruches au Claret.....
Carafes on Verre Cou 
Verre à Vin 
Gobelets “
Statues en Marbre de Paris

Assortiment complet de Verrerie de Table. 
Porcelaine Plaquée (nouvelle)...$2.00 à $3.00 
Petits Services à Thé pour les

Tasses et Soucoupes pour Mous-

b vices de goùi pour Fumeurs...$l.00 à 2.50

Qtiar.ii r Est......
“ Centre

78
82

Cela“ Ouest.......... 27
Towns, de Cornwall.........

.1.25 à 7.50 

.Joli Assor-
me suis

Il se publie actuellement, en An
gleterre, 153 journaux quotidiens, 
savoir : 18 à Londres, 94 dans les pro
vinces, 3 dans le pays de Galles, 21 
en Ecosse et 1 à Jersey. 70 de ces 
journaux se vendent à 2 sous le numé
ro ; 69 se vendent à 1 sou et le reste à 
dus prix variant de trois à six sous.

5

187
5

A tout prix
Majorité do M. Bergin,182 

A l’élection du mois de septembre, 
1878, les majorités avaient été ré par 
ties comme suit :

....$1.00
Les incendies des forêts détruisent 

dix fois plus de bois que ne le fait la 
hache de l’exploitaleur ou du colon. 
Les ravages sont tels que de vastes 
terrains se transforment en déserts cl 
retint, pendant de longues années, 
dans un état de stérilité rebelle à 
tonie tentative de culture. Non-seu
lement lé bois ne s’y reproduit qu’im 
parfaitement et avec une lenteur de 
sespérante, mais les propriétés du sol 
sont entièrement détruites. A moins 
de décrire minutieusement ces déplo
rables incendies, l’on ne peut en 
montrer toute l’étendue et les consé
quences. Partout où passent ces 
feux, les particuliers et l’Etat subis
sent des pertes pour ainsi dire irré
parables. En certains cas, j'ai vu 
jusqu’à vingt lieues de pays ainsi 
ravagées et rendues impropres à l’à- 
gridulture, sans compter l’énorme 
perte du Lois consumé.

Les voyageurs ont l’habitude d’ab 
lu mer sans précautions les foyers 
nécessaires à la cuisson des aliments, 
ou pour se chauffer. Ils les laissent 
derrière eux sans les éteindre, de 
sorte que, poussés par le veut ou 
libres de se propager dans les brous
sailles, ces feux sont l’origine de 
conflagrations qui se répandent à 
perte de vue.

Les défricheurs, plus anxieux de 
découvrir le sol labourable que de 
préserver les forêts qui ne leur ap
partiennent pus, ne se fout pas faute 
d’allumer des feux durant les mois de 
sécheresse et du les laisser s’étendre 
au loin.

Les accidents inévitables, :omme le 
feu du tonnerre, par exemple, sont 
peu fréquents et d’ailleurs, la pluie 
qui tombe, à la suite du coup de fou
dre, éteint les flammes.

Une trouée de vingt lieues de Ion 
gueur, sur six ou sept lieues de lar
geur, comme nous en voyons prati 
quer presque chaque année par les 
incendies, constitue un véritable 
fléau. Les Arabes ont l’habitude de

C.S.Sliaw&CieBergin. McLennan F. X. B.
La Concorde annonce que M. le Dr 

Gustave Turcotte, ex-régistrateur- 
conjoint du comté de Nicole!, et frère 
de M. A. Turcotte, orateur de l’As
semblée Législative, est parti avec sa 
famille, jeudi dernier, pour aller s'é
tablir à Ludington, Michigan.

M. le Dr Taché, député-ministre de 
l’agriculture, était samedi à Québec 
où il a donné une conférence devant 
les élèves en médecine d l’Univer
sité Laval. Notre estimable concito- 
ye ’ est actuellement en congé d’ab
sence et prend un repos de quelques 
semaines, bien gagné par de longs et 
rudes labeurs.

Ville de Cornwall.......  82
Towns, de Cornwall........

IMPORTATEURS

<53 rue Sparks
Buckingham, 26 Janvier 1880.44

82 44
44 MUVtAUX ARRIVAGESMgr Duhamel tC reçu, hier, une 

lettre de Mgr Gillooly, évêque d’El- 
phin, Irlande, lui demandant d’orga
niser des secours pour ses diocésains. 
Mgr Gillooly fait un tableau navrant 
de la misère qui existe dans le Con
naught. Mgr Duhamel a décidé que 
l’on ferait immédiatement des quêtes 
dans toutes les églises de la ville et 
du diocèse. Une lettre pastorale, à 
ce sujet, sera lue dimanche dans tou 
tes les églises. Nous sommes sûr que 
chacun répondra généreusement à 
l’appel de Sa Grandeur. Oti meurt 
de faim là bas; donner est une obli
gation pour tous les chrétiens. Et 
puis rappelons-nous ce précepte : Dis 
dat qui cilo dat ;—“ C’est donner deux 
fois que de donner vite."

Majorité de M. Bergin 38

Ces chiffres sont significatifs. Ils 
prouvent que la majorité (lu candi
dat ministériel s’est accrue d’une 
façon notable, et dans la ville et dans 
le township de Cornwall. Ce résul
tat ne nous étonne pas, tout satisfai
sant qu'il soit, car pas une ville n’est 
plus en mesure de juger des avan
tages de la protection que la petite 
ville de Cornwall. En effet, depuis 
rétablissement du tarif protecteur, 
on y a reconstruit une immense fila 
Lire de coton, qui emploie des cen
taines de bras et répand l’aisance et 
l’activité autour d’elle. Ces artisans 
sont en même temps autant de con
sommateurs pour la population agri
cole des environs, qui, par consé
quent, bénéficie directement du pro
grès industriel de Cornwall. Tant il 
est vrai que les intérêts de l’industrie 
et de l’agriculture, que l’on voudrait 
paifois mettre en conflit, sont unis 
de la façon la plus intime et la plus 
immédiate. C’est ce que compren
nent les cultivateurs du township 
de Cornwall ; aussi se sont-ils ralliés 
en grand nombre autour de la ban 
nière de la protection.

Franchement, les libéraux ne sont 
pas chanceux. Depuis la victoire 
conservatrice du 17 septembre, 1878, 
douze élections partielles ont eu lieu, 
et ils n’ont réussi qu’à en gagner 
deux : Huroii-Sud et La ark-Nord, 
ou plutôt à maintenir leur position 
dans ces deux comtés qui leur appar
tenaient. Quant aux conservateurs, 
ils ont non-seul' men! gardé tous les 
comtés qui leur appartenaient, mais 
ils en ont enlevé deux à l’ennemi : 
Charlevoix et Haslings-Nurd eu at
tendant qu’Argenteuil vienne s'ins
crire sur la liste de leurs trophées. 
Pour lie pas faire perdre courage à 
ses soldats, le Globe s’écrie, pendant ce 
temps-là, qu’il s’opère un immense 
changement dans l’esprit public, que 
le cab net actuel perd chaque jour du 
terrain, que le Ilot libéral va bientôt 
emporter la barque conservatrice, etc. 
Si ce donquichottisme peut satisfaire 
ses lecteurs, à la bonne heure ; mais 
il n’en est pas moi us vrai que ses 
candidats se font battre presque par
tout,et que le pays ne manifeste aucu
nement le désir de retomber sous le 
joug Mackenzie.

Cretonne# de mousse.
3 caisses crot 

riches, 22c. 25c 
tes. STITT et Lie

onnes de dessins nouveaux et 
. 29c. viennent d'être ouver-

Toile de table.
Nouvelle toile de table, nappes, coton pour 

draps et oreillers, à des prix extrêmement 
bas. STITT et Cie.

Les 24 et 25 de ce mois, M. l’abbé 
M. E. Trinquet, duré de Notre-Dame 
du Laus, était au village de Buc
kingham. Notre-Dame du Laus est 
uue paroisse assez vaste pour consti
tuer à elle seule tout un corn lé, s’é- 
ttndant depuis la limite nord du 
canton de Portland (à 25 milles d’ici) 
jusqu’à la hauteur des terres, où ha
bitent les Têtes de Boules. Elle coin 
prend donc les cantons de Villeneuve, 
Bowman, Biglow, Wells, Bidwell, 
Blake, McGill, Killaly, Ou.ibassir, 
Eeardley, Bouthillier, Kiamika, Mer
ritt, Campbell, et un territoire non 
arpenté, formant en tout au moins 
2,301,190 acres de terre.

Celte petite paroisse-là, plus grau 
de que les comtés des Deux-Monta
gnes, de Laval, de Terrebonne, de 
l’Assomption, de Hochelaga, de Jac
ques-Cartier. de Vaudreuil et de Sou- 
langes réunis ensemble, ne contient 
encorequ’une population de 201 fa 
milles. On trouverait que c’est peu, 
s’il ne fallait pas considérer que les 
routes, comme j’ai déjà eu occasion 
de le dire, y fout complètement dé
faut. Dans le cours de l’année der
nière, quarante nouvelles familles 
sont venues s’ajouter aux autres, et 
pour la présente année ou a raison 
d’espérer autant. Que serait-ce donc 
si de bons chemins permettaient da
vantage, puisque le terrain est là au 
moins aussi avantageux qu’il peut 
l’être dans bien d’autres lieux plus 
peuplés ? Combien de Canadiens qui, 
se sentant découragés à la vue de ce 
manque de communications faciles, 
n’osent plus affronter un tel isole
ment, et qui cependant feraient d’ex 
cellents colons ?

Les cantons de Ouabassie et de 
Dudley sont tout à fait propices à 
l’agriculture ; tandis que depuis 
l’embouchure de la rivière Kiamika, 
à 80 milles d’ici, jusqu’à la Ferme 
neuve, c’est-à-dire sur un parcours de 
40 milles en allant vers le nord, les 
terres n’ont de rivales en beauté et 
en fertilité que celles de des plaines 
de Lungueuil ou de la rivière Cham- 
bly. Depuis la Ferme Neuve, sur une 
longueur de dix milles, allant tou
jours vers le nord, ou trouve des ter
rains encore supérieurs à ceux dont 
nous venons de parler. Ne soyons 
donc pas surpris si M. l’abbé Trin
quet les recommande fortement aux 
colons et aux personnes qui s'inté
ressent à la colonisation.

La Ferme neuve est un défriche
ment d’à peu près 300 acres, avec 
maisons et granges, appartenant à 
MM. J. McLaren et Cie, commerçants 
de bois. On y a récolté, durant l’an
née dernière, huit mille minois de 
grain et deux cents tonneaux de 
foin.

p MOT
Coton.

Bon coton blanc mile 
Coton jaune.................

...7c. 8c. 10 

....7c. 8c, 9cJ’attire tout particulièrement l’at
tention de ceux qui se proposent 
d’acheter sur mon assortiment de 
fourrures.

Avec les réductions que nous fai
sons actuellement, de pareils avan
tagés n’ont pas été offerts depuis des 
années.

Etoile# à robe#.
Aux prix de la venL* pour écouler le stock, 

DURANT CE MOIS, il sera fait des réduc- 
importantes afin d’ecouler les étofT-î# à 
d’hiver.L’honorable M. Langevin est parti 

ce matin pour Sherbrooke où il doit 
assister à un dîner qui sera donné, 
le 29, aux ministres de Québec. Sir 
Léonard Tilley et l’honorable M. 
Pope doivent aussi se rendre a Sher 
brooke pour prendre part à ce ban
quet organisé par les hommes les 
plus influents des Cantons de l’Est.

Chaque pièce.
Chaque pièce d etolTes à robes est RÉDUI

TE chez Stitt et Cie. Il faut que tout soit 
vuidu durant ce mois.

Manteaux réduits.
Tous nos manteaux d’hiver sont réduits 

pour les écouler durant ce mois.
Mode# réduites.

Les articles de mode se vendent à 
prix durant ce mois, chez Stitt et Cie.

Parures pour le soir.
Soies de toutes les nouvelles nuances pà 

les pour les soirées.
Soies brocades, teintes pâles, che Stitt et

r, J. m:uni

MGR FABRE A MONTPELLIER moitié

Nous lisons dans la Semaine Reli- 
L’audiencegieuse, de Montpelliei 

donnée au clergé de Montpellier par 
Mgr l’Evêque, à l’occasion du joui- 
de l’an, empruntait, cette année, un 
charme de plus à la présence de Mgr 
Fabre, évêque de Montréal. Nous 
voudrions pouvoir dire en quel lan
gage ému et relevé M. l’archidiacre 
Segondy a exprimé tous les senti 
ments qui animent le clergé envers 
Mgr notre évêque, et avec quel à 
propos il a félicité ensuite le prélat 
étranger qui venait, si sympathique
ment, embellir cette fête de famille. 
Dans sa réponse à M. le Vicaire-Gé
néral, Mgr i’Evê 
né à son clergé 
situation inspire à la sollicitude pas
torale, s’est félicité d’avoir à nous 
présenter à son illustre visiteur. Sa 
Grandeur était visiblement heureuse 
de nous apprendre que, rattaché à la 
partie française par son titre de Ca
nadien, Mgr Fabre a de plus des 
liens sacrés d’origine avec la ville de 
Montpellier. Pour resserrer encore 
cette union du sympathique prélat 
avec la cité qui renferme les cendres 
de ses ancêtres, Mgr l’Evêque a nom
mé Mgr Fabre chano ne d’honneur 
de la basilique cathédrale 
pelliei

Mgr de Montréal a répondu avec 
une simplicité pleine de charme aux 
paroles de Monseigneur et de M. l’ar
chidiacre. Sa Grandeur nous a vi
vement intéressé en nous parlant du 
Canada, d sa fidélité aux bonnes tra
ditions et à l’esprit antique de la 
mère-patrie. Elle nous a parlé aussi 
du bien que les prêtres français jetés 
en Amérique per la tempête de 92, y 
avaient opéré. Nous avons été émus 
surtout d’entendre dire au vénéré 
prélat que ses ancêtres appartenaient 
à la paroisse de Notre-Dame des 
Tables, que son bisaïeul y a été bap
tisé et que c’était de Montpellier que 
sa famille était partie, en 1750, pour 
aller s’établir au Canada. Avec la 
gn.ee la plus aimable, Mgr Fabre 
nous a dit ensuite qu’il voulait hono
rer le Chapitre de sa cathédrale en 
créant à son tour, pour la première 
fois, un chanoine a’honneur, et que 
son choix se portait naturellement 
sur Mgr l’évêque de Montpellier.

Que nos vœux accompagnent, dans 
son diocèse lointain, l’illustre fils de 
la France et de Montpellisr. Entre 
des cœurs véritablement français, 
l’Océan lui-même, comme l’a si bien 
dit Mgr de Cabrières, ne saurait éta
blir de distance.

Une dépêche de Washington man
de que les intimes du général Grant 
disent qu’avant la réunion de la con
vention de Pennsylvanie, dans dix 
jours, une déclaration authentique 
de la part de l’ex-président sera pu
bliée, établissant qu’il refuse positi
vement la candidature à la présiden
ce. Il doit se livrer à une entreprise 
importante, et ne veut plus entrer 
dans la vie politique. Nous mettons 
en doute l’authenticité du cette nou-

Cie
Mousseline française.

Mousselines françaisec, bleu pâle, crème, 
rouge, etc.ETAL C. Cachemires.

Cachemires en teintes pâles pour fsoirée, 
Still et Cie.MARCHÉ XJ Y.

Gants dekid.
Gants de kid 2 à 8 boutons,teinte d’opéra, 

aussi noirs et blancs.
J. MARTEL, Proprietaire-

Bas de soie.
Bas de soie pâle, aussi noirs, chez

Tout en remerciant ses nombreuses prati
ques, les invite à venir lui rendre visite.

Il a constamment en main un assortiment 
complet de

que, après avoir d ou
ïes conseils que la STITT ET Cie

VIANDES FRAICHES, 
SALÉES et

La Voix de Saint-Pétersbourg cons 
tate que l’épidémie de diphlhérie qui 
règne dans les provinces de l’est s’é
tend malgré les mesures prises pour 
la combattre, et qu’il y a déjà en ce 
moment dix-sept provinces russes at
teintes par ce terrible mal.

La diphlhérie n’est connue en Eu
rope que depuis soixante ans, et en

53 et 55 Roe Spark#
i

E. PETIT,
Bijoutier et Horloger

FUMÉES.
!

J. MARTEL.
Ottawa, le 28 janvier. 1878.

25 ans d’expérience dans les meilleures 
maisons des principales capitales du monde.

M. PETIT désire annoncer qu’il a<^ 
adjoint à son atelier de bijouterie et 1̂ 
d’horlogerie un magasin très com
plet de cigares, tabac, pipes, etc., 
etc., etc,

CHARCUTERIEsacrifier une proportion de leurs trou
peaux pour la part du lion ;—ici c’est 
la part du feu. A l'instar des Arabes Russie depuis trente ans. Depuis six 
superstitieux, nous sommes frappés ans, la diphthérite sévit d’une ma- 
d’uii sentiment d’impuissance, et le 
mal poursuit son œuvre.

FRANÇAISE
SEULE MAISON A OTTAWAde Mont

nière permanene dans les provinces 
russes du midi, à Pultava, Kherson, 
Kharkoff, Catherinoslaff, Kieff et en 
Bessarabie.

L’on trouvera toujours un assortiment de
No 18, RUE RIDEAU,

COIN DU PONT DES SAPEURS.Viande préparée de première qualitéLorsque la foret a été anéantie par 
un incendie, un siècle est à peine 
suffisant pour lui permettre de 

11 s’écoule soixante 
les détritus des

Et vendue à des prix modérés.

Dindes désossées,Volailles rôties. Langues 
ssées et marinées, Saucisse de Boulogne, 
d salé, etc., etc.

A. C O U RC E LL E,
Carré du marché By, Nos. 14 et 16 

Ollawa, 24 janvier 18o0.

N.B.—M. PETIT profite de cette occasion 
pour remercier le grand nombre de clients 
qui ont bien voulu l’honorer de leur palro 
nage et leur souhaiter une heureuse année. 
Ottawa, 11 juillet 1879.—24 déc.

Les messieurs suivants ont été 
nommés membres du conseil des arts 
et manufactures : MM. J. B. Rolland.

reparaître, 
ans avant que
boisés environnants y ait créé un 
sol un peu vivace où commencent à , D- N Dansereau, Napoléon Bourassa.

Adolphe Lévêque, Guillaume Boivin, 
Th os White, A. A. Stevenson, H. 
Buhner,Andrew Boyd, Sam. E. Daw
son, Mit had Joseph, Frs Quinn, tous 
de la ville de Montréal ; M. l’abbé O. 
Audet.de Berger vil le ; James Carroll, 
de Quêb c ; L. J. Boivin, de Saint- 
Rom u aid ; L. W. Carrier, de Lévis ; 
Thomas fillette, de Trois-Rivières, et 
Alex. G. Loin as, de Sherbrooke

se montrer de jeunes pousses.

Benjamin Sui.tb.

Il

Pbotograpliloi ue

140 Rue Sparks,Suivant la Gazette allemande, les 
détails publiés au sujet des arme
ments russes et Je la concentration 
des troupes en Pologne, ainsi que 
les craintes conçues à cet égard, se
raient exagérés. Tout ce qu’il y au
rait de positif c’est que la Russie a 
échelonné aujourd’hui le long des 
frontières allemandes et autrichien
nes, un nombre de trou dos plus ou 
moins grand que d'habitude, ce qui, 
à la vérité, exigerait une sérieuse at
tention. Ce journal ne croit pas, tou
tefois, à des événements graves en 
1880.

Le Temps, d Paris, s’exprime delà 
façon suivante au sujet de la récep 
lion laite à M. Parnell par les autori
tés américaines :

“ M. Parn II a été très adroit eu choisis
sant bien ?on temi-r. pour m^ner la c.tmpa- 
tme qu’il pousse actuellement en Amérique. 
Les elections j résidentiel,es auront lieu dans 
le courant de c lie année, et le vuie de 7,000,- 
000 d'électeurs irlandais est très important. 
Comme il ne faut | as s’aliéner la population 
irlandaise, M. Parnell est appuyé. Il retour- 

Irian :e après avoir remporté un grand 
succès et obtenu une forte somme d’argent.

pourra se presenter aux élec-

Le village de Notre-Dame du Laus 
est situé sur le bord de la rivière du 
Lièvre, dans le canton de Wells, à 
50 milles d’ici, et on croit que l’en 
droit tarait avantageux pour un 
commerçant.

Le canton de Dudley se trouve à 
70 milles d’ici ; l'embouchure de la 
rivière Kiamika en est à 80 milles ; 
et la Ferme Neuve, à 120 milles.

Bowman est actuellement le can
ton le plus populeux de cette parois
se ; Bigelow compte le plus grand 
nombre de familes catholiques ; Ville- 
neuve contient trente familles ; Kia
mika, 5 ou 6 familles, outre les mé
tayers de la Ferme rouge ; Ouabassie, 
une trentaine de familles ; Dudley, 5 
familles, outre les métayers de la 
ferme du Ouabassie.

A l’exceptioo d’une trentaine, tou
tes les families de la paioisse de 
Notre-Dame du Laus sont canadien
nes-françaises et catholiques.

Le Dr L. Duhamel, M. P. P., 
Wright; le Dr J. C Taché, député-

xw,x.
(autrefois JARVIS)

13 PHOTOGRAPHIES cour $1
HORION et DELORME

i

PropriétairesPOUR VOTRE

Papier, Articles de Bureau
ET D’ECOLE,

On écrit de Rome au Français : 
“ La misère se fait formidable en 
Italie, et presque chaque jour les 
feuilles de province parlent de trou
bles causés par la faim. La chambre 
des députés vient de hâter, par un 
vote, l’accomplissement des travaux 
publics, auxquels on ne devait met
tre la main que plus tard, mais ce 
n’est là qu’une bien faible ressource 
pour les milliers de bras qui man
quent de travail. Il est à craindre 
que l’hiver ne s’achève pas sans de 
grandes complications dans les cam
pagnes où le paysan souffre plus en 
core que l’habitant des villes/’

Ottawa, 3 déc., 1879.

M. O’LEARY,
I Alors son parti 

lions prochaines dans les circonstances les 
plus favorables, complètement organisé et 
possédant de l’argent en quantiV-.’’

Le correspondant parisien du Times 
commente en ces termes les lignes 
précédentes: “ L- Temps semble être 
sous cette impression qup l’argent 
provenant des souscriptions ouvertes 
en Amérique pour venir en aide aux 
populations nécessiteuses de l’Irlande, 
sera affecté à des opérations électo
rales.”

MARCHAND TAILLEUR
BT

Fournisseur des Messieurs

AINSI QUE

Livres d’Histoire, de Prières, 
etc., etc.,—Un considérait comme certaine 

la mort dt plusieurs individus partis 
de Québec pour aller à Escoumains, 
faire la chusse aux veaux marins, et 
dont on u’entendait plus parler de
puis quelque temps. Cependant, il 
parait qu’après avoir enduré beau
coup de fatigues et couru de grands 
dangers ces chasseurs sont parvenus 
sains e saufs sur la rive nord du 
fleuve.

D'un autre côté, le Tagblatt annon
ce que tous les étudiants russes qui 
suivent actuellement des cours à 
l’Université de Vienne, et qui sont 
astreints au service militaire, au
raient reçu l’ordre de rentrer en 
Russie pour se présenter aux autori 
tés militaires respectives.

DONNEZ vos COMMANDES A
Un bon assortiment de

L’enseigne du livre ci-dessus
Pour I

L’ATJTOMNE ET L’HIVERN. B.—Toujours en mains, toute 
sorte de Jouets d’enfants et autres 
objets de fantaisie, le tout à très-bas

11 A des prix qui conviennent à toutes les 
bourses.

Ottawa, 10 Nev., 1879. len
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Ayant à cœur les intérêts du {public, j ai 
acheté, cet automne, un bel assortiment de 
meubles que j’ai eu à bon marché et que je 
puis livrer à des prix jusqu'à présent incon-

A mon grand magasin de meubles, 94 rue 
Rideau, on peut se procurer toutes sortes de 
meubks j>our une bagatelle.

-Venez inspecter mon Stock.

U. ERRATT

GRANDE REDVCHON
SCR LUS

Bordures de MANTEAUX
POUR IJ AM ES

Bordure en chat sauvage.
“ ours nosr.
u lièvre argenté.

lapin argenté. 
“ blanc.

H. L. COTE, 
128 Rue Rideau
Chapeaux du Printemps.

TOUTES SORTES DE

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GEORttE SIMMS
585 Rue Susse:

P On Net toie et Repasse les
CHAPEAUX DE FEUTRE.

Ottawa, 1er avril 1879.

A/VTS
LES PERSONNES qui se trouvent avoir 

en mains des
LIVRES

appartenant à la BIBLIOTHÈQUE DU PAH- 
LE MENT, sont priées de remettre sans délai.

On discontinuera de PRÊTER 
LIVRES A COMPTER DE CE JOUR, jus
qu’à nouvel ordre. —

DES

ALPHEUS TODD, 
Bibliolhècaire.

Bibliothèque du Parlement, 
Ottawa, 27 janvier 1880.

POUR PARAITRE PROCHAINEMENT

UN PARALLELE
Lord Beaconsfield et sir John Macdonald

JOSEPH TASSÉ

Brochure sur papier de luxe, accompagnée 
des portraits de lord Beacuuslield et de sir 
John Macdonald.

Prix : 50 cts. l’exemplaire 
S’adresser au bureau du Canada.

VENTE ^ LIQUIDATION
Fonds de nouveautés

O’DOHEKTY et Cie
110 RUE SP A h K S

Ont l'honneur d'annoncer qu'un 
associés se retirant dns affaires, ils s 
l'obligation de vendre toutes leurs

de leurs 
ont dans

MARCHANDISES 0 ETAPE et de GOUT
et qu’une vente complète est

SAMEDI, LE 8 COURANT

commencée de-

Celt* vente étant imperative, les prix seront 
réduits de manière à ce qu’elle se fasse a 
rapidement que possible. Le •' Stock ” est 
bien assorti en marchandises importées cet 
automne. La vente dure depuis 9 heures du 
matin jusqu’à 7 hrs.du soir.

O’DOHERTY ET Cie
3.3.0 Rue sparlts

(Kü-à-trix l'épicerie de Date.)
Le 17 novembre 1879.

—M sdames, il ne vous reste plus 
(u’une semaine pour faire vos achats 
i notre grande vente d’escompte. 
Hâtez-vous, et vous épargnerez !2£ 
centins par piastre, au Liverpool 
House, 61 rue Rideau.

—Mères, vous trouverez que le sirop adou
cissant de Mme Winslow est le meilleur ami 
de vos enfants à l’époque de la dentition. 
Il guérit la dyssentene et la diarrhée, règle 
l'estomac, guérit les vents, adoucit les genci- 
v. s, réduit l'inflammation et donne du ton à 
tout le système. Il guérit irarnèd 
les tranchées. Mères, ne manquez pas 
vous en procurer.

—Une réduction spéciale est offerte 
dans les hardes faites, durant cette 
semaine, chez P. C. Auclair, 133 
Sparks.

Iatement
de

—Autrefois, les enfants se rappelaient 
longtemps les médecines nauséabondes qu’on
leur donnait 
souvenance

pour les vers. Nous en avons 
nous-même. Mais les pastilles 

de Brown pour les vers agissent prompte
ment et sont agréables au goût.

Vêtements à la dernière mode
AVIS IMPORTANT

Le Grand Etablissement de Tailleur, connu sous le nom de 
BBOaDWAY, No. 188 rue Sparks, est le plus beau, le plus 
élégant et le seul magasin tailleur de première classe tenu par 
uii Canadien-Français. 11 mérite à tous égards d'être encouragé 
par ceux qui ne veulent porter que des vêtements à la dernière 
mode et fabriqués avec les meilleures étoffes.

armer les personnes qui nous ont si libéralement encourt* 
allons déménager dans ce grand et commode mogaeVi,

"VTOUS avons l'honneur d'info 
±N gés, l'an dernier, que nous

près de •• LA THÊ1KRE,” vers le 1er février. Là, nous serons mieux pour fabriquer nos 
GAN fS'et MITAINES, qui sont devenus si populaires dans la ville, comme étant le meil
leur article du genre sur le marché. On mettra la plus grande attention à prendre des 

que les gants s’adaptent pareillement à la main.
stricte attention, nous esjiérons conserver toutes nos bienveillantes pratiques, 

le nombre,

Lewis et Blachford,
Gantier*.

mesures, afinM. P. C. AUCLAIR, le propriétaire, vient d’acheter 
un Stock considérable d’étoffes les plus nouvelles, Anglaises, 
Ecossaises et Canadiennes, convenables pour l’automne et l’hiver.

et en voir, chaque jour, augmenter

P. C, AUCL AIR,
IMMENSE VENTEOttawa, 30 juillet 1679 133 Rue Sparks

*D E

MARCHANDISES SECHES,
A ESCOMPTE

Pendant 25 jours seulement,
COMMENÇANT

D E
*

Le propriétaire du magasin populaire de Marchandises Sèches, connu sous le nom do

HARDES FAITES LIVERPOOL HOUSE
01, RUE RIDEAU, OTTAWA,

d’autant

offrons

Prend plaisir à annoncer son troisième escompte annuel, ou vente pour liquider, 
plusqu'il est à moine d’offrir de plus grands avantages que par le passé aux ueho 
. omglaut. Précédemment, nous ..donnions lu pour cnit, aujourd'hui, m us 
|5iA pour will sur les matchsndises ordinaires. Plusieurs autres articles ont été 
-édiiits au PRIX COUTANT. Nos AVllU-tt à C*<*o 
-■l celle-ci sera le plus grand suives. Jamais vente i 
attrayante. Toutes les marchandises sont marquées ni vhillros connus, et 
litj pour venl, pour du compliant.

A LA ui|ilt« ont toujours roussi, dit-on, 
i aura été plus complète et plus 

l’on déduit

Pensez-v un peu l Le Stock vaut $24,234.00GRANDE VENTE Toutes les marchandises nouvelles et l’iniches doivent disparaître avant l'arrivée des 
marchandises du printemps.

Venez vile pour être servi les premiers, >’t avoir les meàlleiirvw niâtrcliuil-
«IIîkCK au

LIVERPOOL HOUSC, 61, RUE RIDEAU

Easkerville et Frerea
Nous souhaitons à nos clients et au public en gem 

en abondance et des eu vos remplies
|Mjur annoncer que, c 

préparas à vendre des

éral une hourmis» année, do l'argon1 
des meilleurs vins.

mine d'habitude, nous sommes)DE Nous profitons de celte occasion

ni TlP. C. AUCLAIR J 1
A mis VI.IX (.ill NK VKI1VKNT VAS liTllli SI 11 PASSÉS.

( AVANT DE FAIRE L'INVENTAIRE ) nous fais 
donner m

uns sont une preuve su Ills,into pour 
m lionne valeur pour leur argent

Les import,,1 ions considérables 
clients quo nous pouvons- i i r. t

(l

(Iramlp Fxiiosilion de la Puissance—Premier prix décerné 
it D. Chisholm.PARDESSUS nm m Robes et manteaux faits à ordre sous le olus 

court délai. CHAPEAUX de tous les goûts et des 
dernieres modes, une spécialité.U ULi

U. CHISHOLM
POUR HOMMES, r,2U HUE SUSSEX

ON DEMANDE
ÔOO HOMMES

DK FRANÇAIS!FÛTS Fl,KIRSPea Jackets, Habillements complets 
en Tweed, Pantalons en Tweed, etc., 
etc., que l’on peut acheter presque 
pour rien, pour

HEIRS Taitéscii CAOUTCIIOIW ( umÈ ET Cie
POUR ACHETER 500VASKS KHANÇAIà KT IIOHÉNIKNS.

l’on o al o irlardaiso do Bclh ck • l Dresde PARDESSUS & ULSTERS
ORNEMENTS.

Porcelaine Antique oo
110URNES DE FANTAISIE 55 

IPHÉSEMTS EE UOEL 65

I 76 Pardessus $4 60
f! 6 00!; 6 50

7 00 
ss 7 60
H 8 60
|£ I 7 00

doARGENT COMPTANT 105 do
F do I:

do
doAttendu que rien du stock d’hiver ne 

sera garde apres la saison.
75 Ulsters

Kn infinie variété.

A la Compagnie dite
i 150 pnires de pantalons épais, 

tout laine...............................
I\ S.- I ii seul prix. Rappnluz-vous l’a

dresse:

$2 00

CHINA HALL,
277, RLE WELLINGTONUNE REDUCTION DE .16, RLE KIDKAl,

Ottawa, 19 décembre 1879.
2s.Ottawa 24 I)é-:., '879.

ANNÉE
Avis de Ifèiiiéiiagèiiièiil20 POUR CENT L’ALBIM DES FAtiILLES

TllllliAX BIRKETT (Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE, HISTORIQUE, ARTISTIQUE 
ET BIOGRAPHIQUEEst allouée sur tous led ouvrages de 

commande d’ici au 1er Février.
A transporté son magasin au coin des rues

RIDEAU ET WILLIAM,
/ (n ik Revue, spécialement destinée aux 

Ramilles, renferme 48 pages de matières 
à lin-, double colonne, comprenant des Ré
cits, Voyages, Causeries, Littérature, etc., 
etc , et elle para U le 1er de chaque mois.

Cette publication est particulièrement des
tinée à propager la bonne lecture an sein des 

\ famdles datholiques, et elle est rédigée par 
! les principales plumes canadiennes du pays, 
I en vue d’éclairer et de plaire tout à la fuis, 

par une série de travaux littéraires inédits et 
très variés.
Un Morceau deHIiiHlqiiecliaque 

Mois

à sept portes de son ancien établissement
Ayant plus <e facilit- - |H)i 

il peut offrir, h ses ancien r 
aux nouvell
l’achat de leurs marchand is- s

ir son commerce
«pritiques 

litages danses, tous les avo

Rappelez-vous de l'adresse :
NOUVEAUCONDITIONS DK VENTE:

ftp" Comptant Le prix -le l’abonnement est de $2.00 par 
année, payable invariablement d’avance, ou 
•lans les trente jours qui suivent la demande 
d’abonnement.

L'abonnement ne se fractionne pas : 
commence avec l'année. Sur demande, 
exi>édie une «les dernières livraisons 
l’Album des Familles, pour échantillon.

Dans les ville -, mi peut s'abonner chez les 
féciaux, --il pur lettre adressée a M. 
râleur de 1 tbum des Familles, à

COIN OKS HUES

RIDEAU et WILLIAM,
Vis-â-vis : il

LA THÉIÈRE (tea pot) de

L. A. OLIVXBE Agents spf 
l’Administ 
Ottawa.P. C. AUCLAIR, A y OC A T.

Bureau.—E-.coignnre des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Uni.

ARGENT A PRETER.-«a 
Ottawa, 23 juin 1879.

Un moyen de faire de l’argent
L’administration de l'Album des Familles 

accorde une commission de 10 par cent aux 
personnes qui se chargent, dans les campa
gnes, de lui obtenir de nouveaux abonnés. 
Dans ce cas, ces personnes n’auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, |»ir lettre enregistrée, avec les noms 

dresses des dits abonnés, auxquels nous 
adresserons directement VAlbum des Familles, 
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880.

133, RUE SPARKS,

Presque vis-a-vis l’hotel British Lion
Z y / 1 ARA, LAPIKHRE A h KM ON, 
V / VT Avocats, Solliciteurs, Notaires, et-. 
Bureau, Block de Hay, rue Sparks, Ottawa, 
Ont., j rës du Russell House.

MARTIN O’GARA, 
HORACE LAPIERRE,

EDWARD P. RBMONOttawa, 14 jaivier 1ISI.

vant la chose étrange demanda pour
quoi il ne descendait pas. On lui ré
pondit en riant qu’il ne se sentait pas 
de disposition pour boire 

Les amis entrèrent alors dans la 
buvette et se firent servir à boire. 
charretier compatissant fit préparer 
un verre de grog qu’il porta à Vindi- 
vidu resté dans la voiture. Il l’appela 
à plusieurs reprises et ne recevant 
aucune réponse il crut que l’homme 
était endormi. Pour s’en assurer il 
releva le casque qui lui cachait la 
figure, mais quelle ne fut pas son 
épouvante en s'apercevant qu’il était 
en face d’un cadavre. Tremblant de 
tous ses membres, il jeta le corps en 
dehors du sleigh, et sautant sur son 
siège il s’enfuit à bride abattue. En 
arrivant à la ville, il raconta l’aven
ture à quelques camarades qui se 
rendirent sur les lieux pour vérifier 
l’exactitude du fait, mais lorsqu'ils 
arrivèrent, vivants et morts avaient 
disparu.—La Minerve.

DEMENAGERENT
Kearns & Ryan
Déménageront leur magasin, 49 et 

Rideau, au

BLOCK HOTTOT,
RUE SPARKS,

Vers le li Mure prochain
GRANDE VENTE
à réductions considérables dans tous 

les départements, à partir de
Lundi, 2 Février 1880 

KEARNS&R^N.
Voir notre circulaire.)

Service Téiégrapliipe
ETATS-UNIS. A TRAVERS OTTAWA

Parnell—EnrngSe—Dnel.

Albany^ 28.—Parnell et Dillon 
étaient ici, hier. Ils ont parlé à 
“ Delà van House.” 11 y avait fouir.

Philadelphie, 28—Madame Mary 
Landermaer, qui tenait ici une bras 
sérié, est morte d ■ ia rage. Elle avait 
été mordue, il y a deux mois, par un 
chien,

Nouvelle Orléans, 28—Un duel a 
eu lieu entre le rédacteur du Daily 
States et celui du Democrat. Personne 
de mort.

—En ce moment, à l’hôtel Russell, 
il y a sept ou huit mai chauds de bois 
d Ontario et des Etats-Unis.

—Les comités municipaux des mar
chés et de l’aqueduc se sont assem
blés cette après-midi.

—Plusieurs traîneaux chargés de 
provisions pour les chantiers, ont 
passé hier en ville.

—A une réunion du comité muni
cipal des travaux publics, M. l’éche- 
vin Harris a été élu président.

—Hier soir, il y a eu une belle 
séance à la salle d’école Saint Patrice. 
M. Martin Battle présidait.

—Une course de chevaux. doit 
avoir lieu samedi, sur le rond de 
.’Association ; elle promet d’étre in
téressante, vu le grand nombre d’en 
trees qu’il y a jusqu’à présent.

—Nous avons visité, hier, le rond 
où doivent avoir lieu les courses au 
trot cet hiver. L’on remarquait un 
bon nombre d’amateurs de courses. 
Le rond est excellent.

—Ce n’est pas à l’hôpital de la vue 
Waters qu’un variolé vivant a refusé 
de se faire enterrer comme mort. Il 
est clair, néanmoins, que cet homme 
a eu raison.

—Hier soir, à la Basilique, M. 
Stansfii'ld, employé au bureau de 
poste de la Chambre des Communes, 
a été marié à mademoiselle Beau
bien, fille aînée du défunt Dr Beau 
bien, de cette ville.

—En attendant la publication du 
roman dont nous parlons dans une 
autre co'onne, nous mettons, sur no
tre première page, une chronique 
musicale de notre excellent collabo
rateur, M. Gustave Smith.

—Un zéro à la droite d’un nombre 
peut occasionner de graves erreurs. 
Nous avons dit, hier, que les MM. 
Gtlmour perdaient de GU.000 à 70,000 
piastres par l’nceudie de leur atelier, 
à Hull. Nous aurions dû dire de six à 
sept mille piastres.

—Son Honneur le juge Johnson 
est renommé pour ses bons mots. 
Quand l’affaire d’Oka fut portée de 
vaut lui, il y a une couple d’annéès, 
il écouta longtemps, avec patience,le 
langage monotone des sauvages. 
Mais, à la fin,il perdit patience, et, se 
parlant à lui-même, sur le banc, il 
dit ces paroles : ‘-Sons incohérents...
en français... délayés en anglais......
ce n’est pas là une déposition.” Nous 
souhaitons de la patience à Son 
Honneur le juge Bourgeois.

—Hier, une députation des cochers 
de place a présenté une adresse à 
Son Excellence le gouverneur-géné
ral. On sait que le marquis de Lome 
a fait construire, a Rideau Hall, un 
abri où les cochers peuvent attendre 
leurs pratiques sans être trop exp 
aux intempéries de l’air. La d 
talion a remercié Son Excellence de 
celte bienveillante attention, 
était composée de MM. G. Brown, 
Geo. Irvine, E. G trdinal, G. Ricard, 
W. Ricard, J. Hatton et S. Hotte 
L’adresse qui est un chef-d’œuvre de 
calligraphie, a été préparée par M. C. 
E. Turgeon, employé du ministère 
des finances-

El'KOPK

AmuiiMie- (ïambe 
VOlIf-DlHCOIIN

■t ta-Priiene—<i ri1 ve-RP. 
«In trône.

Paris, 28—Hier, à la Chambre des 
députés, M Tirara a annoncé que le 
gouvernement s’opposerait à l’amnis
tie plénière.

M. Gambetta souffre beaucoup d’un 
laryngite.

Berlin, 28—Le prince de Hohen- 
lohe assure à M. de Freycinet que la 
Prusse désire maintenir l’entente la 
plus cojdiale avec la France.

Londres, 28—Les ouvriers des fila
tures de coton de Staffordshire sont 
en grève.

Lord Salisbury est mieux.
Les fermiers se son révoltés à 

Giare, Morris et B illenrobe.
Le cabinet s’est réuni, aujourd’hui, 

pour préparer le discours du trône. 
Dans ce discours il sera fait mention 
des affaires d’Irlande.

tâon — (on* 
el-ETnance*

Bal—La glace—Coq*
trebaude—Comité-

Halifax, 28—Hier soir a eu lieu le 
plus beau bal masqué, sur la glace, 
qu’on ait jamais vu à Halifax. Il y 
avait 3,000 spectateurs et 200 pati
neurs costumés.

Montréal, 28—Le chemin de fer 
sur la glace est terminé ; mats on 
doute de sa solidité Hier, on a dé
placé une partie de la voie.

On a arrêté huit hommes qui 
avaient organisé une bataille de 
coqs, à Hochvlaga.

Ambroise Pari seau et son fils 
Joseph, de Laval, sont arrêtés pour 
avoir tenté d’induire une dame Siers 
à empoisonner son mari

On dit que des quantités énorm-'s 
de pétrole sont passées, chaque jour, 
en contrebande, à Cowansville.

Hamilton, 28.—La municipalité 
vient de nommer un comité pour sur
veiller la législation du parlement 
local, qui semble préjudiciable à la 
ville.

Toronto, 28—Lady Macdonald est

— A me*ta 
— Prnonn

ici.
Demain, le lieutenant-gouverneur 

donne un bal, auquel tous les mem
bres de la législature sont invités.

Aujourd'hui, on a distribué aux 
membres des exemplaires de l’exposé 
financier.

épu-ÇÀ ET LÀ
Elle

—On mande de Paris que M. Four
nier, chef de bureau au ministère de 
la guerre depuis 25 ans, s’est brûlé 
la cervelle lorsqu’on lui a demandé 
de produire ses comptes.

—On mande de Prescott que M.T. 
P. Wiser, M.P., a vendu mille têtes 
de bétail à MM. Elliott, de Kingston, 
et Morgan d'Oshawa ; le tout sera 
expédié le plus tôt possible en Euro- COUR DE POLICE

(M. O’Gara, J.P,)
—11 y a 63 compagnies de chemins 

de fer dans le Massachussetts. Du
rant l'année 1879, elles ont employé 
19,375 personnes, obtenu dos recettes 
de $30,312,964J34 et dépensé 820,158, 
956.60. Il ne s’y est construit que 
onze milles de chemin durant l’année 
dernière.

—M. Preston Mood, fils d’un émi
nent clergyman méthodiste et édi 
leur de la “ Press” de Clarendon, 
Caroline du Sud, s’est brûlé la cer
velle dans le village de Manning, 
même Etat, avant hier soir, parce 
qu’une jeune juive avait rejeté sa de
mande en mariage, quoiqu’il l’eût 
accompaguée du serment de se tuer 
si la réponse n’était pas favorable.

28 janvier.
Thomas Branne , désordre ; $3 

d’amende ou trois semaines de pri-

Heury Gurin, assaut et batterie ; 
cause remise à demain.

Zéphiritie Saint-Arnaud, accusée 
de vol ; cause remise à demain.

PETITE GAZETTE
—Nouvelles marchandises, les plus 

â la mode et de toute couleur, au 
Liverpool House, 61 rue Rideau.

Remède sûr.—Tous les médecins du monde 
recherchent un purgatif dont l’effet soit sûr 
et sans dai 
purgatives

li-bilieuses eliger. Les pilules ant 
du Dr Harvey remplissent ces cou-

—Un se rappelle que plusieurs ca
davres ont été volés durant le cours 
de l’hiver. Voici quelques détails con
cernant ces expéditions.

Un soir quelques jeunes gens en
gagèrent un charretier pour aller 
faire une promenade à Kaint-l-aurent.
En arrivant près du cimelière, les 
joyeux compagnons rencontrèrent 
deux amis qui en conduisaient un 
troisième en le'soutenant par les liras 
Celui ci était revêtu d'un immense, 
par-dessus en fourrure et un 
rabattu sur le devant de la t. v, 
cachait la plus grande partie de 
figure. Les jeunes gens qui étaient —Les changements brusques de tempera-
dani la voiture engaiièreiit les autres ture ocasionnent les maladies des bronch 
à monter avec eux ce qu’il, fin ut poumon, et l’asthme. Le, pastille, de 
a monter a e . 1 rocher Brou n pour les bronches guérissent ces ma-
aussltot. Ordre fut donne ai ladies qui deviennent chroniques si on les
de continuer sa route et u arrêter au uegt,g(.. 
prochain hôtel. Eu arrivant la, tous 
descendirent de la voiture, à 1 excep 
tion de l’homme dont nous 
parlé plus haut. Le charretier trou

—Dernière semaine offerte par P. 
C. Auclair de sa grande vente liqui
dée.

Le grand remède, le panacée des familles, 
de Brown, qui a fait des cures si merveilleu
ses, est une préparation purement 
Il guérit les crampes des membres e 
tomac, le rhumatisme, la

le chol

l’es-it l
dyssenterie, le mal 
la bile*la coljque,its, le mal de gorge, 1 

lera, les brûlures, les entorses, les con
tusions et toutes sortes de maladies.—25 cen- 
ùus la bouteille.

wjue, j —Vente de hardes faites. Hâtez- 
lui i vous de faire vosfc achats, avant qu’il 
la soit trop tard.

es,
de

Bons bas tricotés, pour 20 centins 
la paire, au Liverpool House, 61 rue 
Rideau.

avons

h
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$8.00 à 1215.0# 
20.00 “ 75.00 
3.50 “ 15.00 10.00 “ 12.01 

; 8 00
10.00

. 4.50

. 5.00 " 10.18

. 4.00 " 18.00 
. 1.00" 1000 
. 1.50 “
. 1.00 “
. 1.50 - 25.00

7.50

. 25 “ 4.00

. 1.00“ 6.08
mières.
.$1.50 “
$12 par paire.

........$2 à 10.00
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te..... t “ 6.00
plets.. 1.50 à 5. 

[par selle
............25c à $3
....................50c
....................75c.
............$1 à 1.50
rrlequ ns. 
tion...20c. à $1. 
,...$6 par paire. 
:-ave..$l à $6.00

3 50

..1.25 à 7.50 
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rerie de Table. 
.$2.00 à $3.00
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....$1.00.
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HOTEL DE CANADA.

•Jw^ssïrfiasssssEs:* —•
PRIX:

DE $1.50 A $2.50 PAR JOUR.

AIME BELIVEAU,
Propriétaire

N.B.—On invile spécialement nos anus et liommes d’affaires de. „
descendre à cet Hôtel. Ils trouveront un service de première classe el drartf* 

Les voitures de l'hôtel sont aux stations des chemins de fer dé la^Hk '°' 
qu au débarcadère des bateaux à vapeur. ue la Vl"e» aum

26 mai 1879.

5

ilVALEURS.

$200Banque de 
Banque Ontario ... 
Banque de l’Ain. B 
Banque tontiulidi'c

Montréal

* V®Banque du Peuple - J 
Banque Molson 
Banque de Toronto 
Banque Jacuves-l artier 
Banque des Marchand*-.
Banque Eastern Townships
Banque de Québec. ..........
Banque Nationale ..........
Banque Union du Bas-Canada 
Banque des Artisans 
Banque Canadienne de Commerce
Banque Ville-Marie...... .ttTI
Banque Métropolitaine........
Banque de la Puissance......
Banque de Hamilton..
i anque .Maritime.............
Banque d’Echange..........
Banque Fédérale.............

il-,

Banque Impériale..........................
vie tie Télégraphe de Montréal -.. 
Oie de Télégraphe de la Puissance 
Çge de Navigation du Richelieu-.
Chemin de fer de la Cité.............
Ctedotiaa
Crédit Fon

60
10
m

Engine Company 
Quebec Fire Insurance Company 
Assurance Royale Canadienne. . 
Montreal Loan * Mort. Company 
Cie Manufacturière de Coton . . 
Cornwall Manufacturing Company
Warehousing Company..........
Valeurs de la Puissance........
Bons de la Puissance...................

du gouvernement d p. c. stg,
du gouvernement 5 p. et___
du Havre de Montréal.......
de la Corporation de Mont • 

Bons du l'aqueduc de Montréal. - 
Valours de Montréal 7 p. c....
Valeurs de Montréal 6 p. o..

' ioô

100
ion

MARCHE D'OTTAWA.

Merci eli, 28.
Viande—Mouton par livre, 6c. h 7e. 

Lard, par 100 livres, 86.50 à 86.75 
83.00 iBœuf, par 100 livres pesant,

85.00 ; veau de 4 à 5c. la livre.
Volailles, Gibier—Volailles, pai 

couple, 35c. à 40c ; poulets, par cou
ple. 20c. à 25c. ; dindons, la pièce, 
60e. à 65c. ; oies, 40 à 45c ; canards, 
par couple, 40c. à 45c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 16c. à 18c. ; Leurre frais, par 
livre, 20c. à 21c. ; Leurre, salé par 
livre. 19c. à 20c. ; fromage, par livre, 
12c. a 15c. ; œufs, par douzaine, 20c. ù
22e

Légumes—Pommt s de terre, par 
poche, 55c. à 60c. ; navels, par baril, 
81.50 ; carottes,par La ri 1,81 80; panais, 
par minor, 35c à 40c. ; oignons, par 
minot, 65c. à 75c.

Grains—Blé de sarrasin, par mi
not. 35 à 40e. ; avoine, par minot, 34e. 
à 35c. ; maïs, par minot 60e. à 
65c. ; pois, par minot, 55c. à 60c. ; 
fèves, par minot. 75c. à 81 ; orge, par 
minot,45c. à 50c. ; Lié d'automne, par 
minot, 81.20 ; Lié du printemps, 
minot, 81.35.

Farine—Extrà double, parbrl. 87 ; 
extra, par brl., 86.75 ; No. 1, par brl. 
86.25 ; gruau, par brl., 84.50 ; «ariiu 
de blé-d’inde, par brl. #2.7o ; blé 
broyé, par brl. 80.50, provenue, par 
brl. 90c ; bran, par 100 Ibs. 00c.

DiVERS-Miel,par livre, 12 15c ; .in
doux, par livre, lOe.à 12c ; suif, 0c. à 
7c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c à 30c. ; foin, 
par tonne, 80 à 88.50 ; paille, par 
tonne 84.50 à 85.00 ;

Peaux, par lUU lbs. 80.50 à 87 ; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre : 
peaux de moutons, de 81.50 à 81.00 
chacune.

Bois, de 82.50 à 83 la charge.

par

MARCHES ETRANGERS.
-Now-York, 27,

Coton, ferme 12 9/16 
Fleur, facile.
Reçu : 22,755,000. Ventes, 9,000.
Farine de seigle, tranquille et sans chan

gement.
Blé, irrégulier ,
Reçu : 50,u00. Ventes, 500,000.
Blé d’Inde, tranquille ;
Reçu : 28,000. Ventes 110,000.
Seigle nominal et sans changement, à 83c. 
Avoine, tranquille.

Chicago, 27.

anqmlle et nominale*

. 2, rouge, d’hiver 1.23$. No. 2, du 
nps 1.24J.
'Inde-, 38} corn plant et

demande

Farine tr. 
Ble, plus 

NoBle
Pnnten 

Blé-d 
Avoine, en honno

PO
13} pour jan-

Lard nominal ô $13.40 pouf janvier. 
Saindoux à 7.65 à 7.67J pour, janvier.

Milwaukee, 27
Blé, irrégulier et lourd, 1.30}.

Londres, 27.
15/16 comptant, 97} sur 
5s 106}, Krie, 45{j, du

Anvers, 27

Consolidé-, 97 
compte, 4}
Préf. 71. J

> 111,
II. Cent. 107

Pétiole, 20 Ir
Liverpool, 27.

Coton très ferme, Uplands, 7}, Orléans 7j

s. d.
10 0 à 12 0
10 0 à 11 10
11 4 à II 4

à II 6
Il 4 à II 8
5 10 il 0 0
5 07 à
5 3 à
6 2 à
6 0 à

60 0 à
40 C à
60 10 à
36 6 ii
80 0 ù
71 U à

d.
Fleur........................
Blé du Printemps. 
Rouge d’Hiver.... 
Blanc d’Hiver.......

Mais nouveau....... .
Maïs vieux.............
Urge..........................
Avoine.....................

Porcs frais..............
•Saimioux................

Suif...........................
Bœuf....... .................
Fromage...............

10 i

0

0
0
0
0
0

(JO
U

MARCH K EN GROS.
Montréal, 27

à 6 25 
A 6 15 
à 0 00 

6 00 
5 70 

à 6 50 
à 5 35 
h O 50 
à 3 30

ure ex trié1 6Farine.—Super»
Extrù su|**rline.

Extiâ du printemps
Snperline........-.......
Farine forte de bout -ngers. 6
Fine........................................
Moyenne...............................
Recoupes................................
Farine en sac du llaut-Ca

nada par 100 livres.....
Farine en sac de la Cité

(livrée)...-------- ---------
Farine d'avoine.....................

Farine de ble-d'inde, $2.90 à $3 
BLE— rouge 11 hwmc d’hiver $1.40 à 1.45 

Ble No. 2, du printemps 
BLE-D'INDE—70c.
AVOINE 31 à 32c. par 32 livres,
ORGE—Nominal.
POIS—79 ù N0 
SEIGLE, nominal.*
Lard, $17 00 a 
Saindoux, 10 ù 11}
Jambons, 11 à 12}

-■
0
5
5

„ 5
4
3

à 3 00

h 3 30 
4 75

3
4

00.

$1.32 à É.34

$18.00.

BOURSE.
*7 min ier

A. SWALWELL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES

DE PREMIÈRE CLASSE.

CARRE OU MARCHE, 156 RUE SPARKS,
HAUTE-VILLE.

BASSE-VILLE.

Par Nomina
tion Spéciale.

Par Nomina
tion Spéciale.

W ils an. «te
103, RUE SPARKS.

Sculpteurs et Doreurs tour Sou Excellence le Gouverneur-Général
abritants de Cadres, de Miroirs 
eau, de Gravures, de Cad 
USSl BELLES QUE DE 

Ottawa, 26 Dée. 1878.

de Gravures, Marchands de Chrom 
Fantaisie. VIEILLES DOR _ 

UVK8. Nos prix sont des plus modérés.
de

ios, de Couleurs â 
ÜRB8 RENDUES

1 h».

:i:
Mon stock de lits â ressorts est des plus complets et provient des 

leures fabriques. Le célèbre lit, dit le “ SILENCIEUX," devient des plis 
populaires. Mes prix sont des plus modérés.

JOSEPH BOYDEM,
Variety Hall et Magasin de Meubles, 582 et 584, rue Sussex.

Nouvelles mat chandises dans tous les 
departertleuts.

L’ENSEIGNE DU LION D’OR
Est devenue célèbre^ parce qu’on y trouve toujours de bons effets. On 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES PRIX SUM' MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS.

£jion d’Or
------- EST-------

L'ENSEIGNE du GRAND MAGASIN • <
jyUN SEUL PRIX.

.Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous de
nos prix.

R. McMORKAN,
508 - i ue Sussex.

Ottawa, 26 septembre 1879.
50S

COUVERTURES (en laine) BLANCHES endommagées, pour $1.40, au 

nouveau magasin de marchandises sèches de

BRYSON & Cie.
150 Ru© SPARKS.

< nia v* 2 octobre 1879.—23—25 s
}

ALEX. CLARK,
POURVOYEUR DU PEUPLE.

Tlniceries d’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques.
SARDINES aux TOMATES,

THES, SUCRES, TABAC,
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE et ÉPICERIES en GENERAL.

N’a pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Prix.

t

MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau.
Ottawa, 17 Mars 1878. 26 D.

LesMULLLLRES MARCHÂMES aux plus BAS PRIX possibles
SE TROUVENT AU

MAGASIN de TAPIS et d’AMEUBLEMENTS, d’OTTAWA.

Oie.
Importateurs de TOILES CIREES pour planchers.—Rideaux et matériel 

de Rideaux.—Agerijts pour les célèbres am iblements de R. HAY et Cie, 
(anciennement Jacques IIay).—Immense assortiment,toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SHCOLERES et Cie., 148 rtae Sparks.
Une visite est respectueusement sollicitée.

Ottawa, 2 aofit 1879.
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THOMAS PATTERSON,
[Fournisseur de Son Ex. le Gouv.-Gén.)

EPICIER,
E'+V GROS ETES DETAIL, 

No. 59, RDE RIDEAU,
OTTAWA.

Ottawa 26 déc. 1878

HTZSIMMOfiS & BROUN
EPICIERS

EN GROS ET EN DETAIL.

Vairhutnts Ut • in ti Ut Liqueurs. 
No. JO J LUE RIPE A U

103 RUE SPARKS,
OTTAWA, ONT, 

Ottawa. 26 Déc. 187°.

GIBSON, FILS LT WARM,
MANUFACTURIERS DE I

i scuirs
pour le commerce de gros.

Le plus grand blisscmcnt de la vallée 
d’Ottawa.

Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 
moyen d’un fourneau mobile qui a une capa
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont des premières mains du 
pays. Nous ne nous occupons que du com
merce de gros seulement et garantissons 
plefhfe satisfaction.

GIBSON, FILS"f,t WARNOCK, 
Coin des rues Bank et Queen.

M. LADR. DUHAMEL
Tout en re rciant ses nombreusesi pratiques 

u’il a

CONSTAMMENT EN MAIN

prend la liberté d’annoncer q

un assortiment complet des

Meilleures Viandes,
dont il disposera à des

PRIX RÉDUITS.

Il invite en même temps le public en 
général de

Venir Visiter son Etal

AU COIN DU VIEUX

M ARCHE BV,
SUR LA RUE CLARENCE.

VOLAILLES de toutes sortes, 
SAUCISSONS,
LANGUES fraîches et marinées, 
JAMBONS FUMÉS,
LARD SALÉ, etc., etc.

Ottawa, 26 décembre 1878.

La Crème le démontre !
Le goût le prouve !
QK1I ?

Que le célèbre Porter de La halt est égal 
au Porter fait avec les eaux de la Tamise ou 
du Lifley qui a obtenu une grande renom
mée universelle.

La raison pour laquelle ce célèbre Porter 
n’a pas encore pris la place qui lui revient 
au milieu de ses rivaux importés, c’est qu’il 
n’a pas reçu les soins nécessaires après son 
départ de la

prie lofiConnaisseurs, ceux qui savou
rent un verreÜe bon Porter et plus particu
lièrement encore ceux qui s’en servent com
me un remède, d’essayer celui de Labatt que 
je vends en parfaite condition.

En le versant dans un verre vous voyez 
une CHEMr, magnifique et le GOUT prouve 
à celui qui le déguste, qu’il boit quelque 
chose qui va soutenir son système et

ps apaiser sa soif.
Un assortiment considérable de bière de 

Labatt en bouteilles d'une chopine et d’une 
pinte est constamment en mains.

EMBOUTEILLÉ PAH L’AGENT,

W. G. Williamson,
Coin des rues 

BgL DEM A NDEZ-LE 
Ottawa, 4 avril.

Sussex et Murray.
A VU THE EPICIER

C. O. DACIER,

Pharmacien,
5 17 RUE SUSSEX,

OTTAWA,

TJftüDUlTS chimiques et Médecines pa- 
L tentées, Articles de toilette, Teintures 
de toutes couleurs, Huiles, Peintures,Vernis

sortes, et
convexes et concaves de toutes 
couleurs, etc., etc.

es,
de

RENTRE SPElIFIpdeGRAY
LE GRAND 

Remède Anglais 
—Une guérison '

' % infaillible pour v
Jrv .4§' la faiblesse sémi-

3 puissance et tou-

i

I Aoimit: les |es mahidiesAftar Taking, 
[ui sont les suites des habitude*, honteuses : 
•erte de la mémoire, 
louleurs dans le dos 
ue, décrépitude

lassitude des membres, 
, obscurcissement de la 

prématurée et plusiev 
qui conduisent à la folie, à la 

somption ou à une mort précoce. Détails 
mplets dans notre pamphlet, que nous en 
yons gratis par la malle. egp.Le remède 
écilique est vendu par tous les droguistes 
M le paquet ou six paquets pour $5. Il 
ra envoyé franc de port sur réception de la 
mme requise.

Cie. de MEDECINE de GRAY, 
Toronto, Ontario, Canada

Wk-En vente à Ottawa chez tous les 
oguistes en gros et en detail et dans tous 
$ endroits du Canada et des Etats-Unis" 
Ottawa, 3 février 1879.
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—~LA MEILLEURE

DU MONDE.
X’a pat» son égalé pour le fini, 

la duree et retendue de l’ou
vrage fait.

S£3r 2000

MAINTENANT EN USAGE
A OTTAWA.

Aucun autre MOULIN ne don
ne autant de satisfaction.

THOMAS MAY,
Agent général pour Ottawa.

BUREAU PRINCIPAL :

13X0 Rue Sparts.
Succursale sous la direction de M. 

Bélanger,
284, RUE PA LU O U SI E,

Entre les nies Clarence et Murra 
Ottawa, 25 nov., 1879 6 m

;

PÈCHE AU SAUMON
Ministère de la Marine et des Pêcheries, 

Division des Pêcheries,
Ottawa, 31 décembre 1879. 

ES OFFRES ECRI TES seront reçues jus- 
AVRIL prochain, pour les 

DE PECHE sur les rivieres
13 qu’au 1er
PRIVILEGES 
suivantes :
Rivière Kegashka (Rive Nord)

“ V\ atsheeshoo do 
“ Wasl.eecootai do 
“ Romaine 
“ Musq narre do 
“ Pushusheeboo do 
“ Corneille 
“ Agwunus 
“ Pa Pie 
“ Truite
“ Sle Marguerite do 
“ Pentecôte 
“ Mistassini

“ Petite Cascapédia (Baie[des Chaleurs
“ NnUVtllO
“ Escumenac 
“ Malbaie (Quai Percé)
“ Madeleine (Rive Sud)
“ Moiillouis

bique (Nouveau-Brunswick) 
thwaak do

(In

do
du
do
do

do
do

.lu
do

do
•• Tob 
" Na 
“ Jacquet

“ Jupiter (Ile d’Anticosti)
“ Saumon 

On devra indiquer le prix du loyer, qui 
est payable d’avance.

Les baux seront d un à 
Les fermiei s auront 

leurs frais.

do
■ lo

.1m

i cinq ans.
des gardes-pêche à

Par ordre,
W. F. WH1TCHER, 

Commissaire des Pêcheries.

ü

Contrat des Malles.
UXES soumissions adressées au ministre 
JU des postes, seront reçues à Ottawa 
jusqu’à miui le 13 février 1880, pour le trans
port des malles de 8« Majesté, en vertu d'un 

proposé, douze lois par semaine, al- 
lour, entre New-Edinburg et Ottawa 

par semaine entre New-Edinburg et 
du chemin de fer du Saint-Laurent 

et de l’Ottawa, à partir du 1er avril pro-
la station

ôltain.
malles devront quitter le bureau de 

'este de New-Edinburg h deux fois par jour, 
, dimanches exceptés, à 8 hrs. a. m., et à 

et arriver au bureau de poste 
8 hrs. 15 min. a. ni., et à 7 hrs 

p. m. Elles devront quitter le 
de poste d’Ottawa immédiatement

l " ■ 
les
7 hrs. p m., 
d^Ottawa à

après chaque échange de malle, et être ren
dues à New-Edinburgh quinze minutes plus

Elles devront 
de New-Edinbur 
ches exceptés, à toute heure que 
ment des postes pourra lixer et 
station du eh
et de l’Ottawa à temps pour que 
partent par le train qui passe à Pr

< >n peut voir aux bureaux de pioste de 
New-Edinburgh et d'Ottawa et au bureau 
du soussigné, des avis imprimés contenant 
plus de details sur les conditions du contrat 
proposé ei se procurer des blancs de sou 
mission.

quitter le bureau de poste 
gh chaque jour, les diman-

arriver à la 
era in de fer du Saint-Laurent

T. P. FRENCH,
Inspecteur, B. P

Bureau de l’Inspecteur des 
Bureaux de Poste. 

Ottawa, 7 janvier 1880
I

Dr. F. X. Valade
RTE ST. PATRICE,

Vis-à-vis T Evêché.
19*. Attention particulière aux maladies 

des enfants.
Ottawa, 27 janvier 1879.

Les Bains Turcs,
126 RUE ALBERT,

Pour Dames (femmes à leur
service) de..........

Four Messieurs, de.
Et de..........................

.m. à 3 p.m. 
7 à 10 a.m 
3 à 11 p.m.

Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse môme, où il peut être consulté pro
fessionnellement de 9 à 11 hrs. a. m. et de 
t à 4 p,. m.

Ottawa, 9 juillet 1879.

10 a

lan.

nIIinsell mu;Le grand

EïtMJMllEVI
RUE SPARKS OTTAWA.

DE LA VILLE, TOUR

J. A. COUIIT,
Propriétaire.

Situé au centre des affaires^ et 

lout près des édifices du parle 

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires et 

continue à tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du pays.

DE MODES,

Vêtements <riionmivs
etc.,2tîtc.

/est .cl: i AJ J i >1 :

e. c. i:<a\* Ottawa, 20 octobre 1879.

537 & 539
BLE SUSSEX.

Enseigne du Général Wolfe.

Nouveau Magasin de Tabac
EN GROS ET EN DETAIL.

espèce, cigares importés 
U'- lies, papier à ciguret- 

oute esjièce, etc., etc. 
ablissemcnt un

Tabac de toute 
et dome:

On trouve toujours à cet ét 
soriiment complet de tout ce qui 

uns un magasin de tabac et à dus

Les gens de la campagne trouve
ront leur avantage à venir examiner 
notre Stock.

stiquos, ui^a 
, etc. Pipes de t

se vend 
prix mo-537 <1; 539 RUE SUSSEX,

n un,W. L. Mc A RTOTTAWA.
Ottawa, 10 novembre lw9. 548,

FlllEël W MB
A BON MARCHE. ( OIN DES RUES

NOTRE-DAME ET ST. VINCENT
1 ÎN-a-ilN le l*nla«iM de Justice,Nous désirons remercier nos amis 

canadiens pour le patronage étendu 
qu’ils nous ont accordé, el nous 
espérons que cela continuera vu (pie 
nous nous proposons de vendre 
toutes sortes de

MONTREAL.
t

j ijhet
ssigne remercie ses amis et le pu- 
l’Ottawa en général pour Jeurencou- 

II a i’hon
i

ragi ment liberal. Il 
inlonuer qu'il a ajouté

tieur de les

FERRONNERIES CENT fli A CM FJ QU ES CHAMBRES
à meilleur marché que tous les 
autres magasins de la ville, à notre à son Hôtel, (aisuni iace sur la place Jacques

(Le public trouvera tout le confort à
m- VIEIL ETABLISSEMENT DES PRIX MODÉRÉS

et 1"Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.McDougall d Luzner,

I. ti. DUBOCHER,
Propriétaire

ENSEIGNE DE LA

GROSSE TARIERE- 2 m.ti 1878. Is

I iéouvertureRu© Sussc^a:.

Ottawa, 26 dérvml'-e ^S78. lan.
KLSTAi 1IAXT TltTEOPOLlTADJh,. Ci. LAVtimURti,

(Partie Est, pont des Sapeurs.)

} BRaNNEN a l’honneur d’informer ses 
1 . amis et le public en général qu’il vient 
l’ouvrir et d’organiser
1'M

LE METROPOLITAINl'Ioniliter,(laziercl Ferblantier
FAISEUR DE

COLVERT LUES EN FERBLaNC ET b ER 
GALVANISE

de la manière Ja plus gra 
comprend les liqueurs les 
cigars les plus exquis. REPAS servis ù 
toute heure.

P. BRANNEN,
Propriétaire.

ndiose. Le buffet 
plus tines et les

ET CONSERUCTEUR DE
Ottawa, 14 août 1879.

rOUKXAIKl S A A1K CHAUD,

Rue Will him, Ottawa. L ’ 4 15 G Y L L
OUVERTURES en Ferblanc et Gai 
nisées fuites d’après lu mode le \ 

ix très modérés, 
es certdieats peuv

C
DUE WELLINGTONamélioré et à despeut être certilié, et\l 

être montrés sur demande
A. EET32ELIIÎ,Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Fuur 

neaux et de Salons, des plus beaux et 
Aussi desrécents dessins Pompes

à Bière el ù Eau île toutes espè
ces. Ferblanterie, Huile <|e 

Charbon, Lampes, Tu- 
.yaux, en mains 

au plus bas.

l’IiOritllTA 1 UE.

i '11 AMBRES à louer, à des conditions mo 
Kj dérées. La seule maison tenue d’après 
le système européen. On y prépare des dé
jeuners de noce, pique-niques, soupers pu
blies et prives, pour toutes les parties du

Ouvrages et reparutions faites prompiemetll 
et avec dextérité.

Ottawa. 26 Dec. 1878.

T,J. 1\ mutDllV, tawa, 2 septembre 1879

JOSEPH DROLET,PLOMBIER,
r«s.ur île tuyaux de vapeur 

et ue gaz,
POSEUR BE SONNETTES, etc

161, RUE RIDEAU.

FABRICANT

d’FAUX dk SODA et de SELTZ,
ÜE BIÈRES DE GINGEMBRE,

DK CIDRE, DK LIMONADE,
ET DK TOUTES LES

DIFFÉRENTES SORTES DE SIROPS. 

SYPHONS PATENTÉS.
Met egalement en bouteille el expédie les 

CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 
SOURCES de CALEDONIA.

I > A 1(1 NOIR ES en CUIVRE POLI, en 
1 > FER GALVANISE, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de 'a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
•xécutees.

FABRIQUE, 434 Rue SUSSEX,J. P. MURPHY,
EN FACE LA HUE MURRAY,

151, rue Rideau OTTAWA.
2 septembre 1879. Mlawa, 9 mai 1879

$7.00 LA DOUZAINE. IIOTKI. T .APORTE

Laporte ex; Paquette,
257 rue Rideau, Ottawa

UO <loz. de Haches, MM. La porte et Paquette ont l’honneur 
d’informer le public qu'il viennent d'ouvrir 
un bon hôtel où l’on peut se procure- les 
meilleures liqueurs, les meilleurs cigares, etc. 
On y trouvera aussi une table bien servie. 
Cour et écuries lie première classe, il y a 
place pour 100 chevaux et bestiaux. Salis- 
faction garantie. Prix modérés.

Ottawa, 10 sept. 1879.

FABltnjLÉBS AVEC

Le meilleur Acier de Firth, Hotel Lome.”
Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.
La bar est fournie de vins, liqueurs 

el cigares de choix.
15, Rue YORK, OTTAWA.

—ET—

Me. F. X. GROULX.
EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS

H otel J ohnson.
50, RUE YORK.

JOHN JOHNSON, proprietaire.

Logements magnifiques et prix peu élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

MANN tfc CIE.
Ottawa, 13 août 1872.

\\7 ALKER 4 McINTYRK, Avocats, Man- 
T T data ires, Solliciteurs, Notaires, etc., 

No. 34 Rue Elgin, Ottawa. Vis-à-vis le 
Russell House.
W. H. WALKER, | A P. McINTYRB. 

Ottawa, 26 Déc. i878.

T4I O SG Ht VE et PEARSON, Avocats, No- 
IV1 taires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 

11 House, Ottawa, au-dessus du magasin 
, confiseur.

prêter sur propriétés foncières.
de Gibson,
W*.Arger
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